
Un nouvel épisode
de la lutte en Europe

de deux politiques

A propos d'une rupture

Un incident vient d'éclater entre
le Portugal et la Tchécoslovaquie ,
deux Etais dont on n'aurait poin t
p ensé qu'ils pouv aient un jour être
aux prises Cun avec l'autre. Inci-
dent assez grave p uisqu'il en résult e
la rupture ' des relations dip lomati-
ques. On lira, autre part , les ver-
sions f ournies par Lisbonne et par
Prague. Il apparaît , au fond , que le
refus par le gouvernement tchéco-
slovaque d' accorder les licences
d'exportation à la commande portu-
gaise de matériel de guerre a été
considérée par le Portugal comme
une atteinte à son honneur national.

On sait que ce pays , sous l'im-
puls ion de M. Oliveira Salazar, pra -
tique maintenant une politi que 

^ 
de

nationalisme qui lui a valu d' ail-
leurs la paix intérieure et d'heu-
reux résultats dans le domaine éco-
nomique et social. Cette politi que,
po urtant, risque encore d'être battue
en brèche par des menées souterrai-
nes, comme l'a prouvé le récent at-
tentat dirigé contre M. Salazar ; elle
a donc besoin d'être pro tégée, ceci
d'autant plus que le Portugal est le
voisin immédiat de l 'Espagne en
fla mmes.

Et précisément si l'on revient au
présent incident, le gouvernement
de Lisbonne a vu dans le refus que
lui a opposé le cabinet de Prague
une de ces menées contre lesquelles
il se doit de défendre son prestige.
Son communiqué parle expressé-
ment en l'occurrence de l 'influence
exercée par une tierce puissance .
Sans nul doute , c'est la Russie qui
qui est désignée ici, de laquelle le
Portugal entend ne subir aucune at-
teinte.

La Tchécoslovaquie d ouleurs a
démenti aussitôt le fa it et prétend ,
ions sa note officielle , n'avoir été
poussée par personne. L'attitude de
Prague ne saurait être di f férente.  Il
n'en est pas moins vrai que cette
puissance , depuis longtemps, don-
ne l'impression, dans la politique
européenne , de soutenir le jeu de
ceux qui sont aussi aux côtés de l 'U.
B. S. S. M. Benès ne s'est jamais
caché de ses tendances internatio-
nalisantes et son pays n'a point re-
nié l'alliance soviéti que. Dans le
problème de la non-intervention ,
notamment , l'attitude de Prague a
été caractéristique...

L'on peut donc conclu re que l'on
se trouve en présence , avec ce con-
flit entre deux petites puissances,
d'un des ép isodes de la lutte p lus
générale qui oppose en Europe les
deux politiques que l'on sait, la po-
litique nationaliste et la politi que
internationaliste . Et le fait  est assu-
rément à noter puisque c'est la pre-
mière fo is  qu'il se traduit par une
rupture de relations diplomatiques.

R. Br.

Des incendiaires mettent
le feu à plusieurs

immeubles en Suède
.STOCKHOLM, 19. — Des incen-

diaires inconnus terrorisent, depuis
quelque temps, la ville de Kalmar,
en Suède, en mettant le feu à diffé-
rents immeubles avec une incroya-
ble habileté.

Un coiffeur a été arrêté. H a com-
mencé par faire des aveux , puis
s'est ensuite rétracté . Il est gardé à
vue.

Les faits démontrent que l'inculpé
n'est pas seul coupable , cinq in-
cendies ayant éclaté dans la nuit
de mercredi à jeudi en une heure et
demie.

Les pompiers ont à peine suffi à
maîtriser le feu. La police a aperçu
un incendiaire gr impant  sur un toit ,
mais le criminel a réussi à s'échap-
P^r pour allumer, vingt minutes
Plus tard, un nouvel incendie . Tous
^s j ournaux déclarent qu'une véri-
table pani que règne dans la ville.

Après une mutinerie en France d'enfants espagnols

Des enfants espagnol réfugiés à Saint-Cloud , viennent de se mutiner.
Les gardes mobiles français ont dû surveiller les bâtiments où sont

hébergés oes enfants.
Y//////////////////// ^̂ ^

Dans les gares américaines
les voyageurs sont assaillis

par les vendeurs

AUTRES PAYS, AUTRES MŒURS

et aucun d'eux n'a besoin de se déranger s'il désire
un journal ou quelque nourriture pour la route

Dans le « Matin », M. Stéphane
Lauzanne publie l'article suivant ;
sans être Français, on pourra trou-
ver intérêt aux réflexions de ce
journaliste.

Comme le train qui nous ramenait
d'Auvergne venait de s'arrêter trois
minutes en gare de Nevers, l'Améri-
cain, qui se trouvait en face de moi
dans le compartiment, me dit :

— Vous êtes un curieux pays ;
vous n'aimez pas vendre. Chez vous,
l'acheteur doit non seulement don-
ner son argent , mais encore se don-
ner de la peine. Chez nous, c'est le
contraire : le vendeur prend pour
lui toute la peine.

Je m'enquis de la raison de cette
diatribe. Mon compagnon m'expli-
qua :

— Tout à l'heure, j'ai voulu ache-
ter un journal en gare. Il m'a fallu
quitter le vagon-restaurant, au mi-
lieu du déjeuner , courir sur le quai,
trouver la marchande qui était as-
saillie par dix voyageurs et n'avait
de monnaie à rendre à aucun. Au
retour, j' ai dû courir pour ne pas
manquer le train qui repartait...
Chez nous, eu Amérique , j' ai fait
plus de cent mille kilomètres en
chemin de fer et ne me suis jamais
livré une seule fois à pareille gym-
nasti que. Les vendeurs de journaux
montent dans le train à chaque ar-
rêt et d'une station à l'autre, passent
de vagon en vagon. Vous pouvez al-
ler de New-York à San-Francisco
sans bouger de votre place et vous
procurer en cours de route, dans le
train même, tou t ce que vous vou-
lez comme lecture. Les magazines,

les j ournaux y trouvent leur avanta-
ge ; le public aussi.

— Je le sais, fis-je un peu sèche-
ment. Je l'ai expliqué dans «Le
Matin » il y a plus de quinze ans.
Mais, en France, pour qu'un progrès
s'accomplisse, il faut trente ans.

Loin de se calmer, mon Améri-
cain s'excita.

— Et avez-vous expliqué à votre
public, demanda-t-il, qu'en Améri-
que on peut tout acheter dans le
train aux « boys » qui circulent sans
discontinuer de voiture en voiture ?
On peut acheter des pastilles à la
menthe, des bonbons , du chocolat ,
des oranges, des rafraîchissements,
des sandwiches. Chez vous, on ne
peut rien acheter en vagon. Pas mê-
me une pochette d'allumettes ou un
paquet de cigarettes. Pourtant , je le
sais, chacune de vos régions, cha-
cune de vos villes a une spécialité:
il y a des macarons à Nancy, des
madeleines à Commercy, des rillet-
tes au Mans et à Tours, du saucis-
son à Lyon, des pastilles à Vichy,
des fruits dans tout le Midi , des
vins succulents dans les trois-quarts
du pays.

_— Oui, fis-je, mais cela doit se
déguster sur place.

— Et pourquoi, je vous prie ?
Pourquoi le voyageur du train n'a-
t-il pas droit à goûter, acheter, em-
porter tout cela autrement qu'en
descendant par la pluie ou le froi d
sur le quai d'une gare ? Pourquoi
ne vendrait-on pas tout ça en rou-
te, dans le vagon , sans que l'ache-
teur soit condamné à des dégringo-
lades, des escalades et des courses?
En Amérique, une firme , qui s'est
spécialisée dans la fabrication des
pastilles de menthe , vend la moitié
de son produit dans les trains.

— Il faudra un gros effort , soupi-
rai-je, pour obtenir cela en Fra nce.

— Et le tabac, poursuivit mon
interlocuteur , faut-il aussi le dé-
guster sur place ? Comment n'avez-
vous pas des vendeurs passant dans
les vagons ?

Cette fois , c'en était trop. J'arrê-
tai d'un mot définitif le plaignant.

— Pourquoi , « my dear Sir » 7
Parce que le tabac, en France, c'est
l'Etat. Et , pour amener l'Etat à faire
un progrès, il faut une révolution .
Comprenez-vous ? une ré-vo-lu-tion.

M. Roosevelt junior
passe à Cannes

de tapageuses vacances
CANNES, 19. — M. John Roose-

velt, âgé de 17 ans, est en séjour de-
puis une dizaine de jdhrs dans un
grand palace de la Croisette, avec un
de ses amis, M. Drayton.

Ce sont ses premières vacances en
Europe et il profite largement de sa
liberté . En grand gaillard sportif et
impulsif , le jeune homme a horreur
des réceptions officielles. Aussi,
quand le maire de Cannes, M. Pierre
Nouveau , animé des meilleures in-
tentions , vint , après la bataille de
fleurs nocturne , lui apporter une
gerbe et les souhaits de bienvenue
de la ville de Cannes, fut-il assez
fraîchement accueilli .

Le jeune homme, qui était en train
de boire , surpris par cette arrivée
inopinée , lança au visage du magis-
trat municipa l son verre de Champa-
gne, contenu et contenant. U y eut
une minute d'émoi à la terrasse du
grand bar , où se déroulait cette scè-
ne imprévisible.

Mais , avec beaucoup d'intelligen-
ce, M. Pierre Nouveau garda le beau
rôle , en se retiran t très dignement
et en faisant le silence autour de ce
mouvement de vivacité d'un trop
jeune homme. Ce dernier, qui la
veille avait déj à rossé un reporter
photographe, est du reste , le premier
à regretter son geste et des fleurs
de rhétorique seron t certainement
échangées avec la meilleure grâce
du monde avant que le fils du chef
de l'Etat américain quitte l'Europe...
tout au moins par lettres... car il a
quitté Cannes au lendemain de cet
incident.

Une fête
germano-suisse

... a eu lieu à Waldshut ,
petite ville située sur
le Rhin , à la frontière
îrerpir> ,< . -sur
ressantes représenta-
tions évoquant les us et
coutumes populaires
des deux pays ont eu
lieu devant l'hôtel de
ville. On voit sur ce
cliché deux Suisses

jouant du cor des
Alpes

LISBONNE ET PRAGUE
ROMPENT LES RELATIONS

DIPLOMATIQUES

Un grave différend s'élève entre deux petits Etats

Le gouvernement portugais accuse le cabinet tchécoslovaque
d'avoir compromis, sur la pression d'une tierce puissance,

l'exécution d'une commande de matériel de guerre

LISBONNE, 19 (Havas) . — Le mi-
nistère des affaires étrangères pu-
blie une note annonçant :

Le gouvernement portugais cesse
toute relation diplomatique avec la
Tchécoslovaquie. Le ministre du Por-
tugal à Prague a quitté cette ville
pour Vienne. Le ministre de Tchéco-
slovaquie à Lisbonne, a été informé
que pour satisfaire aux règles de la
courtoisie internationale, l'immunité
diplomatique continuera de lui être
accordée pendant le temps nécessaire
à ses préparatifs de départ .

Les raisons d'une rupture
LISBONNE, 19 (Reuter). — Un

communiqué officiel expose les rai-
sons de la rupture entre le Portugal
et la Tchécoslovaquie.

Le Portugal, avait pour les besoins
de son réarmement, placé une com-
mande importante de matériel et de
mitrailleuses aux usines Ckoslovens-
ka Zebrokjovka . Les conditions fai-
tes par cette firme étaient en effet
particulièrement avantageuses. Or, le
23 juillet , la Cekzoslovenska Zebrok-
jovka informait le ministre portugais
à Prague que le gouvernement tché-
coslovaque refusait d'accorder la li-
cence d'exportation nécessaire et
donnait pour raison de ce refus l'at-
titude prise par le Portugal au co-
mité de non-intervention .

Un échange de notes eut alors lieu
entre les deux capitales . Le gouver-
nement de Lisbonne indi qua , à la
date du 4 août , que seule une répon-
se définitive devrait être faite , après
qnoi il se réservait le droit de tirer
de l'incident telle conclusion prati-
que qu'il jugerait nécessaire.

Le 4 août , le gouvernement tchéco-
slovaque exprima au Portugal le dé-
sir de consulter d'autres puissances
sur l'opportunité d'autoriser les ex-
portations d'armes dans les circons-

tances crées par le conflit espagnol.
Le 5 août , le gouvernement de Pra-

gue faisait parvenir à Lisbonne une
note démentant  que l'autorisation
eût jamais été définitivement refusée
et proposant d'étudier les conditions
dans lesquelles elle pourrait être ac-
cordée. Une des conditions immé-
diatement indiquées était que le Por-
tugal devait s'engager à ne céder en
aucune circonstance des armes à
l'Espagne, afin que le gouvernemen t
tchécoslovaque eût l'assurance qu'il
ne serait pas lui-même conduit à
manquer indirectement à l'accord de
non-intervention.

Le Portugal , continue le communi-
qué de Lisbonne, comprenan t parfai-
tement que le but du gouvernement
tchécoslovaque , influencé par une
tierce pir^sance, était de ralentir
l'exécutio. de son programme de
réarmement et voyant que les répon-
ses contradictoires faites par Pra-
gue indiquaient la mauvaise foi , dé-
cida , à son grand regret, de rompre
les relations diplomatiques avec la
Tchécoslovaquie .

Le gouvernement portugais donna
en conséquence à son ministre à Pra-
gue l'instruction de quitter la capi-
tale tchécoslovaque et de se rendre
à Vienne avec tout le personnel de la
légation. Cependant , un nouveau dé-
lai de quarante-huit heures fut ac-
cordé par le gouvernement portu-
gais. Au cours de ce délai , le gou-
vernement tchécoslovaque fit savoir
à Lisbonne qu'il était disposé à au-
toriser l'exportation de mitrailleuses
vers le Portugal , mais que ces mi-
trailleuses seraient d'un modèle plus
ancien que celles qui avaient été
commandées.

Voir la suite des nouvelles
en dernières dépêches.

Le corps d'un vieillard est découvert
ligoté au fond d'un puits en Yaucluse
APT, 19. — Durant toute la jour-

née de mercredi , les recherches
se sont poursuivies pour éclaircir
le mystère de la mort du vieil
Etienne Pellenc, dont le corps fut
découvert mardi , au fond d'un
puits, dans le village vauclusien de
Saint-Martin-de-Castillon . L'assèche-
ment du puits n;a donné aucun ré-
sultat . De même que les perquisitions
opérées dans la chambre que le vieil-
lard occupait chez ses neveux, ni dans
la ferme qu'il exploitait avant la
mort de sa femme.

On recherche surtout une somme
de 50,000 francs dont les initiés pré-
tendent que le « vieux » ne se sépa-
rait jamais. La disparition de cet ar-
gent et les circonstances de la dé-
couverte du corps renforcent l'opi-
nion des enquêteurs qu 'il y a crime.
Cependant , ceux qui connaissaient
bien le vieux Pellenc affirment qu'il
a pu se suicider.

— C'était un vieux grigou , disent-
ils, qui, avant de se détruire , a pu
cacher ou brûler ses sous afin que
personne, après lui , n'en profite .

Tous sont unanimes à prétendre
que, depuis quelques semaines, un
certain changement avait été obser-
vé dans l'attitude de Pellenc . Le
vieillard ne respirait plus depuis
longtemps que d'un poumon , ce qui
ne l'empêchait pas de mettre la main
à l'ouvrage.

— U était soucieux, confie l'un de
ses neveux, et plusieurs fois je l'ai
trouvé prostré, la tête entre ses
mains. U devait manigancer son
coup.

Mais alors, comment expliquer la
présence du corps ligoté au fond du
puits ? Alors que le médecin légiste
est formel : la mort a précédé l'im-
mersion.

Si l'on s'arrête à l'hypothèse d'un
crime, on peut reconstituer ainsi l'é-
pouvantable scène : assailli par un
malfaiteu r, Pellenc aurait été étran-
glé, ligoté et dissimulé dans quelque
fourré. Ce n'est qu 'après quelques
jour s que le meurtrier se serait dé-
barrassé du corps en le jetant dans
le puits . Cela explique que le cada-
vre ait été découvert avec le cha-
peau de Pellenc, entre la chemise et
la chair, de manière à éviter qu'il ne
surnageât.

A noter un détail qui a son im-
portance . Un témoin déclare avoir
examiné le puits à la date du 4 août
et n'avoir rien remarqué d'anormal.

En attendant , il a été procédé au-
jourd'hui , aux obsèques très simples
d'Etienne Pellenc. Une maigre assis-
tance suivit le convoi. La bière fut
descendue dans une fosse du cime-
tière de Saint-Martin-de-Castillon , où
reposera l'homme dont on s'efforce
cle déterminer la fin tragique.

ECRIT SUR LE SABLE
Vendredi 20 août. 232me Jou_Ç

de l'an. 34me semaine.

Speakers!
Les hommes n'aiment point qu'on

se moque d'eux. Ils mettent volon-
tiers l'injustice sur le compte d'une
erreur, et la violence sur celui d'un
accident; mais la moquerie fait  le»
ver en eux les brusques et virilesi
colères dont le souvenir est amer.

Faut-il le dire ? On s'est moqué de
nous au cours de ces dernières se-
maines. Souvent et, semble-t-il, avec
raison. En p lusieurs endroits de ce
pays , des Suisses qui villégiaturaient
aux côtés d'étrangers, ont entendu,
à maintes reprises ces derniers plai-
santer cruellement les émissions ra-
diophoni ques d'ici à l'heure où,
dans les hôtels, on les écoute. Ce ne
sont pas là inventions et propos
grincheux ; le fai t  s'est produit, il
s'est répété et il est contrôlable.

Que rien ne soit parfai t  dans le
pays des hommes, et que la radio,
notamment , manque souvent à sa
mission, nous le savons. Bien des
voix se sont élevées déjà pour sou-
ligner cette fâcheuse insuffisance.
Mais nous sommes ainsi faits que
nous nous accommodons facilement
de la médiocrité et qu'il faut  des
catastrophes pour que certaines er-
reurs- soient corrigées.... Des catastrophes ou des moque-
ries, ce qui , pou r certains espri ts,
n'est pas loin d'être la même chose.
Eh ! bien, elles sont venues — sé-
vères et justes . On se f iche de nos
programme s sans fantaisie , des si-
lences insupportables qu'on laisse se
traîner entre deux fragments d'é-
mission, et de nos speakers.

Tant que les protestations et les
lazzis venaient de Suisse, le mal n'é-
tait p as grand; il y a beau temps
qu'on sait que nul n'est prophète
en son pays . Mais ce sont aujour-
d'hui des étrangers qui haussent le
ton. Et cela mérite qu'on y pense.
Mieux, qu'on s'y arrête.

Prenons la radio pour ce qu'elle
est : un divertissement et un moyen
d'éducation . L'un et l'autre — et de
préférence , l'un plutôt que l'autre.
Et souf f lon s  un peu sur ces pro *
grammes p ar trop poussiére ux^

Quant aux speakers, appli quons
un pe u les conseils pertinents que
Miguel Zamacoïs donnait l'autre jour
dans un journal franç ais.

« Les speakers, dont le métier est
di f f ic i le  et dé licat, dit-il, doivent
prendre des leçons ; il faut  qu'ils
puissent couramment débiter sans
zézaiement ni bégaiement des textes
en prose , et rythmer avec agrément
des vers. Ces messieurs devront être
pourvu s d'une certaine culture : il
importe qu'ils ne fassent pas pouf -
f e r  la clientèle en prononçan t mal
des mots latins, de Panglais usuel,
le nom de Shakespeare ou celu i de
M . de Broglie, et qu'ils sachent si
l'on dit le maréchal Foche ou le ma-
réchal Fock.

A ces candidats on poser a des col-
les _ p our les habituer à l'élocution
f acile, aux reparties adroites, aux
interventions ingénieuses ; à parer
enfin au mieux à toutes les surpri-
ses_ verbales. Tant mieux p our ceux
qui auront de l'éloquence , de l'es-
prit , de la fantaisie et le génie de
l'improvisation. »

Bravo !...
Alo rs que tant d'e f fo r t s  sont en-

trepris p our que les hôtes que nous
attirons deviennent des amis fidè -
les, ne nous o f f rons  pas en cibles
bénévoles à leurs moquerie s par des
choses qui peuvent parfaitement
être modif iées avec un peu de bon-
ne volonté.

Entre nous, si les étrangers sont
satisfaits , les indigènes ne s'en
plaindront pas non plus.

Alain PATIENCE.

La visite du « duce »
en Allemagne semble

se confirmer
PRAGUE, 19. — On annonce de

Berlin la visite prochaine de M. Mus-
solini en Allemagne . Le « duce » par-
ticiperait aux grandes manoeuvres al-
lemandes d'automne qui commence-
ront le 20 septembre et se déroule-
ront en Allemagne du nord . A cette
occasion , M. Mussolini aura un en^.
tretien avec le chancelier Hitler.
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Violent orage en Thuraovie
ARBON, 19. — Un violent orage

accompagné de grêle s'est abattu sur
la région, endommageant les cultures
et les vergers des hameaux de Beten-
wil, Baumannshaus, Riedern et Mal-
lisdorf.

lire en dernières dépêches :
Le conflit

d'Extrême - Orient

L'accueil fait aux
propositions britan-

niques pour une
trêve à Changhaï_̂____. 

Kozhan est un paysan serbe des
environs de Kossovo. C'est là que,
en 1839, commença le soulèvement
des Serbes contre les Turcs. Kozham
se souvient très bien de cette affai-
re, vieille de quatre-vingt-dix-huit
ans.

A Lincoln Hills (U.S.A.), habite
une Américaine qui a le culte des hé-
ros. Quand elle apprit que vivait en-
core , aux environs de Kossovo, un
héros de 1839, elle résolut de l'épou-
ser. Les femmes accaparent volon-
tiers l'objet de leur admiration . No-
tre Américaine adressa , par poste, à
notr e Serbe , une demande en maria-
ge. Elle l'assurait que cent ans de
différence d'Age ne sont pas, à ses
yeux , un obstacle.

Une Américaine
veut épouser un Serbe

plus que centenaire



Jusqu au bout

Feuilleton
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel >

R O M A N

par

P I E R R E  D H A E L

I

Devant la porte cochère d'un cer-
cle artistique de la rue Boissy d'An-
glas, à Paris , les autos silencieuses
déposaient nombreux des visiteurs
élégants, pimpants , raff inés .

Ceux-ci gravissaient, dans un brou-
haha joyeux, le large escalier de mar-
bre, étoffé d 'un épais tapis j aune  d'or
et voyaient s'ouvrir devant eux
d'immenses salles que couvraient, de
la cimaise au plafond , les toiles les
plus variées .

C'était une exposition de peinture
où les œuvres de Jean-Loup Saint-
Vallier domina ien t  ; une exposition
à succès, sur inv i ta t ion , où la mode,
la curiosité, l'envie, l'intérêt réunis-
saient un monde des plus hétérogè-
nes : amis enthousiastes , concurrents
aux phrases lapidaires et malveillan-
tes, critiques silencieux et réfléchis,
courtiers d'art enf in , a t ten t i f s  aux
avis, du public, à son plaisir , à son
caprice.

Deux vieux messieurs, élégamment
vêtus, regardaient attentivement cha-
que toile . Amateurs éclairés, un grand
plaisir se lisait sur leurs visages
qu'animai t  un travail de l'esprit, une
pensée vivante et curieuse.

— Tenez, mon cher, c'est encore un
gamin, à peine trente ans ! Et il a
déjà cette science des horizons vapo-
reux, des clartés diffuses... Regar-
dez ces bois... ces lacs ?

— Oui... inspirés de Corot.
— Mais il ne se borne pas à un

seul genre... Il est universel... Voyez
plutôt.

Et le causeur désignait un paysage
armoricain : des falaises déchique-
tées, des promontoires couleur de
rouille, des rochers mordus par l'o-
céan...

— Du Claude Monet , cette fois !...
Mais où esfr le jeune prodige ?

— Là-bas, ce grand blond , souple
comme son talent , avec Seligman et
Vertheim... Il discute serré, soyez-en
sûr... Son âme d'artiste est doublée
de celle d'un marchand ... Il sait ven-
dre !

— C'est fâcheux pour la sincérité
cle son pinceau.

— Peut-être ; d'autant plus qu'il
aime la vie sous toutes, ses formes et
n'y poursuit pas uniquement des rê-
ves !

Dans le fond de la salle, Jean-Loup
Saint-Vallîer causait avec animat ion.
Le nez droit , le menton solide don-
naient  de l'énergie à son visage, tan-

dis que dans ses yeux pers passait
une expression romantique. Son
corps svclte et musclé révélait des
habitudes sportives ; sa mise élé-
gante et soignée disai t un réel souci
de la mode.

— Pas le moins du monde l'allure
d'un artiste !

— Oh 1 famille très aisée, grande
bourgeoisie, lignée de magistrats...
Pendant qu 'il était aux Beaux-Arts,
Jean-Loup a donné du fil à retordre
à son père...

— A présent, le père doit être fier
de son fils ?

— Mort avant le succès !... La mè-
re aussi du reste.

— C'est la règle ! On meurt tou-
jours avant de recueillir ce que la
vie faisait espérer...

— Il n'y a plus qu'une jeune sœur,
mais vraiment charmante... Elle doit
être ici... Venez, je vais vous pré-
senter ce héros du jour.

— Non, attendez un peu ; laissez-
moi voir de plus près ses œuvres
avant de le connaître... D'ailleurs voi-
là un groupe de jolies femmes vers
lequel il se précipite.

— Oui, les jolies femmes, c'est le
cadre qu 'il aime, et j e m'étonne qu'il
n'essaie pas le portrait...

— Oh ! le ravissant souvenir de
Venise !

La Cité des Doges, sur une toile
emplie de soleil, reflétait ses palais
dans le miroir des eaux... Les deux

hommes étudièrent longtemps l'œu-
vre lumineuse.

Pendant ce temps, ]e jeune peintre,
au milieu du cercle qui l'entourait,
baisait des mains dégantées, mari-
vaudait , faisait  des compliments
sans avoir trop l'air d'entendre ceux
qu'on lui décernait ... C'était un mon-
dain , une vedette grisée par le suc-
cès, mais cachant son émoi avec une
habileté suprême.

Auprès de lui , sa jeune sœur of-
frait un contraste singulier.

Dans un mince visage aux traits
délicats, ses yeux clairs brillaient de
passion contenue , de tranquille éner-
gie. Un très sobre costume tail leur
mettait en valeur sa ligne élégante ;
un grand chapeau fleuri soulignait
la nuance chaude de ses cheveux
blonds.

Son at t i tude n'était que réserve, et
son sourire même avait un pli de
tristesse... Très aimable avec tous,
on sentait pour tant  l'éloignement de
sa pensée et ce n 'était pas en vain
que se dirigeait souvent vers les
portes d'entrée son regard profond.

De toute évidente, elle a t tendai t
quelqu'un.

Etait-ce cette jeune fi l le  souple,
brune qui s'avançait vers elle , joyeu-
se, frémissante de vie, et qu 'elle ac-
cueillait d'un reproche ?

— Bonjour Renée, tu es très en
retard.

— Excuse-moi , Chantai , mais j 'ai
tant  à faire , toujours 1

Puis, avec un éclair au fond de ses
yeux; bruns:

— Est-il là ?
— Pas encore !
— Ah !... Et Jean-Loup ?... On se

l'arrache, je vois... Pas la peine d'es-
sayer de lui tendre la main !

— Il ne t a  pas vue...
— Laisse !... Laisse !...
— Tu te soucies bien peu de lui !...

Moi qui aurais tant aimé qu'il fit
battre ton cœur !...

Renée Cerval eut un grand rire
de franchise:

— Ah 1 que Dieu me préserve d'un
pareil malheur !... M'éprendre d'un
artiste !... d'an de ces hommes re-
doutables sans cesse à la recherche
d'émotions subtiles... de joies poi-
gnantes ... moi qui suis faite...

— Faites pourquoi , Mademoiselle?
interrompit Jean-Loup qui l'avait
aperçu e et venait la saluer.

— Bonjour , triomphateur.
— Finissez votre phrase, je vous

en prie...
— Oh 1 j 'ai perdu le fil !... Et ce

n'est pas de moi qu 'il faut  parler à
présent... N'allez-vous pas devenir
un peu fat au milieu de tout l'en-
cens qu'on brûle ici pour vous ?

— C'est ça; dites-moi des choses
désagréables, alors que je -venais
vous faire un brin de cour.

Elle eut une moue.
— Oh ! la cour, vous la fai tes à

tout le monde !
Puis clignant un peu ses yeux ma-

lins, comme pour prendre la mesure
de la silhouette élégante et de son
aimable expression :

— Je vois un beau portrait de vous,
qu'on appellerait « Le séducteur sé-
duit... »

Le jeun e homme était amusé de
celte camarad erie taquine dont il su-
bissait le charme, sans en compren-
dre bien toute la perspicacité.

— Mais où est donc Chantai ?
Us ki cherchaient des yeux.
Rayonnante à présen t de gaîté,

Chantai accueillait un jeune homme,
et, à l'expression heureuse de son
visage, nul ne pouvait douter de l'in-
térêt particulier qu'elle lui portait.

De mine assez sévère, François de
Vauxelles prenait auprès d'elle une
a t t i tude  protectrice.

Us étaient amis d'enfance ; même
une parenté remontan t à deu x géné-
rations, les liait davantage et Fran-
çois a imai t  tout de Chantai : conver-
sation , belle franchise, simplicité.
Souvent il lui parlait de ses propres
occupations, de ses projets... Archéo-
logne dist ingu é, il se donnait à sa
tâche avec passion .

Très recherché, il préférait à tou t
les soirées silencieuses dans le bel
appartement du quai Conti où U vi»
vait avec son père, au milieu des
souven irs, des portraits de ceux qui
n 'étaient plus et où des collections,
des pièces rares réunies avec goût,
le ramenaient sans cesse à la science
qui enchantait  sa vie. s^ suivre)

Bureau de comptabilité

H. Schweingruber
Expert . comptable

Fbg-HôliitaJ 12-TéL 52.601

Organisation - Tenue
Contrôle - Revision

Vous avez confiance
dans vos produits : faites
de la publicité.

Une bonne publicité
frappe l'œil du public
et Fobtige à lire.

P^RÊTS
E__a^ SANS CAUTION
S accordés tout de suite¦ aux employés à traite-
ra ment fixe et personnes
B solvables. - Discrétion.
M Timbre réponse. Bureau
¦ de Crédit S. A., Grand-
g| Chêne 1. Lausanne.

M Exp osition 1
I internationale 1
I PARIS 1937 I

I Neuchâtel-Paris en 7 % heures par train rapdde |;M

i 8me départ : LE 28 AOUT
! En septembre, chaque samedi j
] PROGRAMME TRÈS DÉTAILLÉ ^S'inscrire dès que possible au

Bureau de voyages François Pasche ËË
| « Feuille d'avis de Neuchâtel » : . j

La chute des cheveux /dSS^̂ v
calvitie, pellicules, faible croit- / $^L  A T*5K!M___-_.̂ S.
sance , griionnoments guérit [ :%%¦&&*. \ :ij'-:¦?&£/-%. ^uniquement le ]• * 'i|f§§ULv-frff*** ''___P?V r̂_

Milliers d'attestations. /y>___^ ¦̂ jt ĵ B B &
Dans pharmacîcs, drogueries, salons de \^̂ ê m̂Wm**̂ M̂WÊJSS h_
coiffure. Centrale d'herbes des Alpes, Faido \ '^û_____/& ________ ^DcmandczSang dc Bouleau fr 2.90 _r3.85 \ ; ¦ \&&tj \̂ Œi ^"< u

Shampooing au Sang de Bouleau, ic mcîifc_î ^^^^^^ | £
Brillantine au Sang de Bouleau, pour une belle coiffure I.Sol Q
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Monsieur et Madame
Mix BAILLOD-WETHLI,

Madame et Monsieur
Théodore KBEBS-BAIL.
LOD. jj

Monsieur et Madame
Alfred BAILLOD,

ainsi que leurs famil-
les, très touchés des
nombreuses marques de
sympathie qui leur ont
été témoignées pendant
ces jours de grand deuil ,
en expriment toute leur
reconnaissance.

Neuchâtel ,
le 19 aotit 1937.

La famille de feu
Madame Anna BENZ née
RICHTEK , dans l'impos-
sibilité de répondre in-
dividuellement aux nom-
breux témoignages Se
sympathie reçus, remer-
cie bien sincèrement tou-
tes les personnes qui ont
pris part à leur grand

I 

deuil .
Neuchûtel ,

le 19 août 1937

¦ -¦¦ ¦ ¦ — ¦ ¦ ¦ - ¦ t

17me marché de taureaux reproducteur s
avec exposition à Thoune ,e'",_Sïsr£SS

Vendredi 8 sept. ! exposition et marché (journée officielle) !,
Samedi 4 sept. : marché, réexpédition depuis midi.

Propriétaires de bétail, réservez les Journées des 2 au 4 septembre pour visiter le marché
renommé de taureaux reproducteurs, avec exposition à Thoune. Suivant les prévlfllcxns,
l'arrivage sera d'environ 800 taureaux, des meilleurs animaux. Ce marché exposition
constitue la meilleure occasion pour l'achat de taureaux d'élevage de tout âge du rayon
type d'élevage du Slmmental et des régions limitrophes. Le marché est réservé seulement
aux taureaux alpestres, dont la vigueur et les facultés de reproduction garantissent un
résultat certain. La plupart des animaux portent l'Indication officielle de la production
de lait de leur ascendance. — KENSEIGNEMENTS :

Fédération des syndicats d'élevage de la race du Slmmental ,
Brienz. Tél. 28.064. Dès le 31 août : Bureau du marché de
taureaux , Thoune , Tél. 24.80.

PESEUX
A louer tout de suite ou

pour époque à convenir, dans
maison moderne : un loge-
ment de deux pièces ; un de
¦trois chambres, tout confort.
Chauffage général, eau chau-
de. Quartier centré et tran-
quille. Prix très avantageux.

CORCELLES
A louer pour 24 septembre,

lin logement de trois cham-
bres, belle vue, jardin et dé-
pendances, chauffage central.
S'adresser à Fritz Calame, en-
trepreneur, Nicole 8, Corcel-
j es. *

A LOUER
.tout de suite ou date à con-
venir, beau logement , au so-
leil, trois chambres, cuisine
et dépendanoes. Eau, électri-
cité, bain, chauffage général.
:S'adresser à, Alfred J.AKOB,
^boulangerie, Fontaines. 

A louer tout de suite
i. la rue du Seyon, logement
'de deux chambres, cuisine et
galetas. S'adresser Brasserie

•Millier S. A., Evole 37.

BEVAIX
A louer poux le 1er octobre

bu époque à convenir, un ap-
partement de quatre cham-
bres, rez-de-chaussée, cuisine
•t toutes dépendances, Jardin.
Prix : 50 fr. par mois. S'a-
dresser « les Glycines », Be-
Taix.
¦ i

Hauterlve
t Bel appartement de cinq
ehambras, ensoleUlé, bain,
centrai, jardin, petit verger.
85 fr. par mois. M. Clottu-
L'Ecuyer. 

Disponible ou date à con-
tenir :

Logement deux chambres,
rue du SEYON ;

logement deux chambres,
rue des Moulins ;

logement trois chambres,
aveo ou sans magasin à la
CASSARDE. Prix modérés.

S'adresser à Ulysse Renaud,
agent d'affaires, Côte 18.___—_ .

A remettre au cen-
tre de la Tille, ap-
partement de quatre
chambres, complète-
ment remis à neuf ,
Salle de bains, chauf-
fage central et ter-
rasse. Tue étendue.
Etude Petitpierre &
-tTotz. 

Vieux-Châtel 27
A louer Immédiatement ou

pour époque à convenir, un
premier étage de quatre
chambres et toutes dépendan-
ces. Belle vue. — Poux visiter,
s'adresser au Sme étage à
droite. *

A remettre. Pou-
drières - cbemin de
la Caille,

fesî appartement
trois ebambres et
dépendances, bain,

¦ chauffage, eau chau-
de à l'année, con-

1 cierge. Tue étendue.
A. Vessaz, Château 11,

. téléphone 52.693. *

' Beauregard. A re-
mettre appartement
de quatre ebambres,
salle de bains, chauf-
fage central, véran-
da, vue. Prix Fr. 90.-
par mois. — Etude
Petitpierre & Hotz.

«Au Cristal»
Quelques BELLES PIÈCES.

Conviendraient pour médecin
ou bureau. Ascenseur, con-
cierge. L. Mlchaud , bijouterie.

On demande

bonne
h tout faire
pour ménage soigné. Vie de
famille. Offres sous chiffres
AS 8554 J aux Annonces Suis-
ses S. A., Bienne. SA 8554 J
__________ _________—_¦________¦ —

Perdu de Peseux à la Neu-
veville,

T alise
contenant accessoires de toi-
lette. La rapporter contre ré-
compense au poste de police.

Société de tempérance

CroBX#iIeue
Section de Neuchâtel

Vendredi 20, à 20 h. 15
la Réunion sera

suivie d'une

Assemblée
extraordinaire

des membres actifs
pour la nomination des délé-
gués à l'assemblée de Chézard

du samedi 4 septembre.

COTE, à remettre
appartement de trois

chambres et dépen-
dances, avec balcon
et vue. — Etude Pe-
titpierre & Hotz.

BOUDRY
A louer tout de suite ou

pour époque è. convenir, dans
villa bien située, à proximité
de la station du tram, beau
logement de quatre cham-
bres avec superbe véranda,
salle de bains, cave, galetas,
lesslverie, grande part de Jar-
din, beau dégagement, chauf-
fage central. Prix Fr. 85.—
par mois. — Pour visiter, s'a-
dresser à Charles Miéville,
Pré Landry, Boudry.

A remettre à 5 mi-
nutes de la gare, ap-
partement de quatre
chambres complète-
ment remis à neuf.
Prix: Fr. 75.-. Etude
Petitpierre & Hotz.

Vieux-Châtel
Pour tout de suite,

bel appartement cinq
chambres, 1er ou
Sme (balcon). Bains.
Central . Tout con-
fort. — S'adresser A.
Richard, Tieux-Châ-
tel 19. *

Jolie chambre. Moulins 38,
Sme, à gauche.

Belles chambres meublées
ou non aveo ou sans cuisine.
Terreaux 7, 1er à droite. *

Jolie chambre indépendan-
te, au centre de la ville. —
Epancheurs 8, Sme. *

On offre bon accueil à

personne âgée
ou Isolée, chez dames, dans
villa. Belle situation dans vi-
gnoble. Prix modéré. Sur dé-
sir, partage d'appartement,
meublé ou non. Adresser of-
fres écrites à P. A. 417 au
bureau de la Feuille d'avis.

Jeune fille cherche

pension
pour le dîner seulement. —
Offres avec prix sous S. F. 416
au bureau de la Feuille d'avis.

Demoiselle cherche

chambre indépendante
confort. Adresser offres écri-
tes avec prix à J. P. 415 au
bureau de la Feuille d'avis.

Jeune homme
cherche place dans maison de
transports ou chez volturler.
Connaît à fond le métier et
le transport des bois. Entrée
tout de suite. Demander l'a-
dresse du No 420 au bureau
de la Feuille d'avis.

Bonne sommeiière
sachant l'allemand et le fran-
çais cherche place pour le
commencement de septembre.
Adresser offres écrites à P. M.
421 au bureau de la Feuille
d'avis.

Je cherche gérance
commerce de toute nature.
Reprise éventuelle par la sui-
te. Adresser offres écrites à
H. C. 414 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune homme
de 19 ans, parlant allemand et
français, ayant terminé bon
apprentissage de trois ans et
demi comme peintre-décora-
teur, cherche place ou emploi
pour le 15 septembre. S'adres-
ser à Mme Imer, hôtel Robin-
son, Colombier.

On cherche Jeune fille par-
lant les deux langues comme

VOLONTAIRE
de buffet et pour apprendre
le service. Demander l'adresse
du No 418 au bureau de la
Feuille d'avis. 

On demande

jeune homme
sachent traire et faucher. —
Entrée Immédiate. Fritz Hos-
tettler, Coffrane.

Cabinet dentaire

Henri Huguenin
Technicien - dentiste

SAINT-HONORË 8

Consultations tous les
mardis, mercredis, jeudis

A remettre à proximité de
la Favag, appartement de
trois chambres. Prix : 65 fr.
par mois, chauffage compris.
Etude Petitpierre et Hotz .

A remettre dans la
boucle, premier éta-
ge de deux pièces,
avec chauffage cen-
tral. — Conviendrait
pour bureau, méde-
cin, etc. — Etude
Petitpierre & Hotz.

Pour le 24 septembre, Joli
logement au soleil, *

deux chambres
Fritz Splchlger, Neubourg 15.

CORCELLES
A louer tout de suite ou

pour date à convenir, loge-
ment quatre pièces, chauffa-
ge central, joli jardin atte-
nant. Vue étendue ; éventuel-
lement garage. S'adresser è.
M. Peter , Chapelle 22.

La Jonchère
(Val-de-Ruz)

Appartement moderne, deux
chambres, véranda, cuisine*
toutes dépendances, Jardin,
petit rural, verger, à louer
pour le 31 octobre (cas Im-
prévu). — S'adresser : pour
visiter, à F. Robert, les Peu-
pliers, la Jonchère ; pour
traiter, à Me Lœwer, la
Chaux-de-Fonds.

SABLONS, à remettre à de
très favorables conditions, ap-
partement de quatre cham-
bres, aveo chauffage central,
terrasse et Jardin. Etude Petit-
pierre et Hotz.

A louer beau 1er étage de
trois grandes chambres, etc.
Confort, balcon, vue. Chemin
de la Caille 14, rez-de-chaus-
sée. *

A louer

bel appartement
au soleil, trois pièces. S'a-
dresser à la boulangerie Ma-
gnin, Seyon 22. -k

A remettre un GRAND
LOCAL bien éclairé, avec dé.
gagement, situé à l'Ecluse.
Conviendrait pour atelier, en-
trepôt, etc. Etude Petitpier-
re et Hotz. 

Saint-Honoré 1
BEL APPARTEMENT, cinq

chambres, bains, dépendan-
ces, au Sme étage.

LOCAL POTJR BUREAU, au
1er étage. — S'adresser Pa-
peterle Bickel et Cle. *

LA COUDRE, à remettre
pour le 24 septembre, dans
Immeuble moderne, apparte-
ment de trois chambres, avec
salle de bains et chauffage
central. S'adresser à M. Au-
guste.Oberson à la Coudre ou
à l'Etude Petitpierre et Hotz.

A louer tout de suite au
faubourg de l'Hôpital, un

beau logement
de cinq pièces et toutes dé-
pendances. — S'adresser au
Service hypothécaire de la
Banque cantonale neuchâte-
loise. P 57-24 N

A LOUER
tout de suite ou pour épo-
que à convenir :

PESEUX. — Quartier est,
appartement de trois pièces,
cuisine, chauffage central et
toutes dépendances. Prix : Fr.
62.— par mois.

LA COUDRE. — Pour le 24
septembre, trois pièces, cuisi-
ne, bains, chauffage central.
Confort moderne. Vue éten-
due. Loyer avantageux.

Pour tous renseignements,
s'adresser à Ch. DUBOIS, gé-
rant , à Peseux.

Joli logement
trois pièces, cuisine et dépen-
dances, avec eau chaude et
chauffage général , service de
concierge, à remettre pour
date à convenir. — M. O.-F.
Schmidt, Fontaine-André 8,
Tél. 53.516. *

. * i ' » _J V _U--U «_. «  ̂» -LfcS VU
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Pour les annonces avec offres sous Initiales et chiffres, il est Inutile de demander les adresses, l'administration
n'étant pas autorisée à, les indiquer. Il faut répondre par écrit à ces annonces-là et adresser les lettres au bureau
du Journal en mentionnant sur l'enveloppe (affranchie) les initiales et chiffres s'y rapportant. Toute demande d'adres-
se d'une annonce doit être accompagnée d'un timbre-poste pour la réponse, sinon celle-ci sera expédiée non affranchie.

ADMINISTRATION DE LA FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL.

Commissionnaire I
15 à 16 ans, demandé. I
3,6 présenter : Entrepôts m

i 'Petitpierre Fils et Co, ¦
Sablons 57. I-

ggggggggjjjggggi
Nous cherchons pour N/euchâtel et environs

VENDEUR
| pour l'achèvement de notre organisation. Mes-
ij sieurs énergiques, travailleurs, présentant bien,

parlant les deux langues, sont priés de faire
' offres. Pour messieurs doués, place stable. On

offre : enseignement de la vente, fort appui de
. vente par la maison. Fixe et provision. — Offres

sous chiffres P. 444 Z. à Publicitas, Bienne.

VILLE DE FRIBOURG
EMPRUNT A PRIMES DE 1878

118me tirage des séries du 14 août 1937
Sont sorties les séries :

101 187 192 194 278 314 340 364 366 500 523
540 573 604 631 718 730 733 759 780 856 921
923 929 939 1055 1056 1152 1224 1226 1309 1377 1403

1512 1563 1615 1673 1754 1774 1876 1895 1908 1912 1939
1959 1961 1965 1998 2052 2099 2137 2193 2224 2255 2283
2327 2329 2394 2447 2452 2458 2510 2657 2684 2744 2748
2899 2934 3030 3198 3283 3292 3297 3383 3454 3483 3501
3541 3742 3749 3811 3931: '4004 4027 4040 4111 4136 4145
4148 4180 4235 4283 4291 4325 4331 4403 4424 4581 4601
4653 4692 4704 4754 4765 4768 4784 4866 4872 4895 4901
4933 4940 4948 4955 5026 5034 5039 5062 5083 5093 5096
5134 5182 5238 5242 5245 5256 5261 5280 5295 5423 5503
5539 5556 5622 5673 5675 5706 5760 5764 5782 5826 5842
5853 5859 5889 5912 5938 5954 5987 6059 6102 6170 6188
6248 6268 6367 6369 6507 6580 6656 6679 6767 6822 6846
6929 6938 7015 7080 7120 7209 7274 7334 7379 7396 7429
7511 7512 7566 7596 7613 7630 7652 7668 7709 7723 7875
7978 7988 8001 8005 8018 8061 8088 8092 8096 8177 8250
8297 8320 8325 8326 8334 8371 8372 8419 8422 8433 8517
8585 8601 8622 8648 8654 8670 8677 8678 8692 8724 8741
8743 8868 9041 9051 9076 9085 9109 9125 9157 9299 9312
9347 9348 9406 9412 9454 9471 9540 9551 9558 9601 9711
9769 9789 9845 9913 9994 10060 10114 10212 10221 10297

10388 10401 10408 10489 10510 10521 10530 10547 10574 10588
10703" 10737
Le tirage des primes aura lieu le 15 septembre prochain

Observation : L'acte notarié renfermant toutes les condi-
tions concernant les garanties, soit hypothécaires soit par
nantissement de titres, lea remboursements, etc., déposé jus-
qu'Ici à la Banque d'Escompte Suisse (anciennement
Comptoir d'Escompte de Genève), a été transféré à la Banque
de l'Etat de Fribourg, à Fribourg, où les intéressés peuvent
en prendre connaissance. La Banque de l'Etat de Fribourg
a accepté le m__ndat de représentant des porteurs d'obliga-
tions partielles de l'emprunt à lots de 1878 en lieu et place
de la Banque d'Escompte suisse, ce, dès le 16 janvier 1935.

LA COMMISSION DES FINANCES
de la Ville cle Fribourg (Suisse).

CASINO DE BESANÇON
Orchestres variés. Attractions de 1er ordre. Cadre unique

Restaurant le plus réputé de la région
Menu à Fr. 16.» du dimanche 22 août 1937

Hors-d'œuvres variés
ou

Melon glacé
Turbot poché sauce mousseline

Pommes vapeur
Curry de volaille à l'Indienne

«Riz créole
Haricots verts beurre

Fromage
Gâteau marquise

ou •
Glace ou fruits

B O U L E  — B A C C A R A

mv » JLJLA o« **m
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H Thiweaux

g Jxdams KMstew
1 fp owv taidamne
| i Notre assortiment est complet

DEMANDEZ

1 « Suzanne »
Journal de mode

contenant une planche à patrons

i Anmowws



*jggm 20 VIII 37 ¦•«-«¦-¦'¦¦¦'¦-«•-'¦-¦'̂ ¦̂¦̂""̂ ¦" j » * * *w m * * * * * * *w » *m * * * * * * * * * *̂ » *M *m *m » * * *m m ^ *i *^ * *m » * * * * *^  3 ———¦administration : 1, rae du Temple-Neuf. *Ba*8 «__ W  ̂
V A  A "E7 5B_ P̂ V 5f Emplacement» spéciaux exigés, 20 %

Rédaction : 3, me du Temple-Neuf. B S B M ' S Lf*\ S M  ̂ û B  ̂ SU
—

aT5e'
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Fraî che .. CLHI I I_ -̂> ••réhllante!..

...digestive, désaltérant mieux que
n'importe quel sirop ou limonade
voilà les caractéristiques de l'eau lithi-
née préparée avec les Poudres AUTO-
LITHINÉS du Dr SIMON.
L'eau lithinée du Dr Simon.-agréable,
digestivb, légèrement gazeuse, est em-
ployée contre les affections de l'estomac,
du foie, des reins, des articulations.
Bien exiger:

=̂~; du Docteur SI MON ^̂ .̂ ^
La boîte de 10 poudres pour préparer DANS TOUTES LES

10 litres d'eau lithinée 1,65 PHARMACIES
¦¦ il nm i.iiwi.n—mu i ii is ii'im UIIMIIIII i iiiii mi ¦ iwiimi i i m n m mm i ¦_____¦

Propriétaires! Jki Jff
pour vos travaux de ferblanterie, appareillage 1®- -J& a_^__J^g^r~^ '
d'eau , installations sanitaires, .Â jZ-3==ij=^ss_3g. 
salles de bain, buanderies, adressez-vous à 

USINE J. DECKER S. A., Neuchâtel jHSiE-1
Rue Bellevaux 4 - Tél. 51.442 ^ ~̂^̂ ~̂~ "

VOUS OBTIENDREZ UN TRAVAIL SOLIDE ET I^S^P^^HîTSOIGNÉ, A D'EXCELLENTES CONDITIONS C% 1§ W —i
Devis et projets gratuits, sans engagement T~~ Myp |—t—I—

1 V^ BOBES D'E_TÎ_ SI 
I

p| 
^̂  

en 
soie 

en lainette ml *

I % COSTUMES II I

1  ̂19
50 15 - Il I

u ̂ 4 Jê»*\ xiBfek F? _4fe ES Ë

|| Touj ours les belles qualités [ j
à des pri^ qui se passent .

de commentaires ! j f
m La source de la qualité et du bon marché H

.« ¦
 ̂

J U L E S  [i

j

Une bonne af fa ire  pou r vous

Nos chemises polo

S

WèêL y 1.85
BOT ¦<»_. Jj  Encore un tour de for-

tWŵX ^̂È, 5 -̂__. ce ^u âns R>v*l- Une
Wf  \/ X/ T >^N belle chemise polo ei*
B i. Tfl l\\ Jersey, dans nne qualité

¦ H J? I y \  I1" a f3'' ses preuves,

F i_  ̂ l_l 1 \ 
et arec une samme de

_> _̂_£^- Ld L
^

l quatre coloris, pr 1.85

JL j ^ffA J Chemise Polo ££;
ii«j___;-J____l 0 "| V" ^r . rayonne, qualité supérieu-
W ("TlT T^  ___/ re' coioris belge, bleu,
W / 'N l l /T^S^  ̂ blanc, la chemise « ttfl
f /  * \ ¥ \ seulement C»9\i

(, A Chemises Polo iBfm
Ji  I soie rayonne, unies et fan-

i/ / I / talsles, av. longues C Qfl
f / / / manches, 12.50 9.80 ï«OU

| ' / i GRAND
/ C H O I X

Chemises de sport pour i*. courses « •> Qftla montagne, superbes dessins, belle coupe, depuis W.5HJ

wnemtSeS "010 pour garçonnets, en belge, I Ef|bleu, gris, unies et fant., au choix 2.95 2.45 1.75 ' »*»**

POUR DAMES
Blouses Polo tenintiermo

y
de TT. *?*. LTO

BlOUSeS POlO en fn et sole et soie rayonne, O AE
coloris vert, grenat, rose, bleu . . . .  3.90 et fci»w

POUR ENFANTS

| Blouses Polo ayx gff.Mm_ 1.70

vend bon et bon marché

Fromage gras du Jura, Ire qualité
Fr. 1.40 le demi-kilo

Fromage gras d'Emmenthal, Ire qualité
Fr. 1.40 le demi-kilo

Fromage gras d'Emmenthal, qualité IIl
Fr. 1.30 le demi-kilo

RABAIS DEPUIS 5 KG. PRIX DE GROS PAR MEULE

R.-A. STOTZER, rue du Trésor

! 
¦'

I SA 3431 X

I

CORSET D OR
Rosé-Guyot

Neuchâtel

à̂ SP™ Ce corset
pour dames fortes
ne coûte que

Fr. 14.45
Envol contre rem-

boursement.

5% timbres S. E. II. & J.

Certificats et autres
documents

I_cs personnes qui, «n ré-
ponse & des annonces parues
dans la € Feuille d'avis de
Neuchâtel », reçoivent dee ol-
Ires accompagnées de certifi-
cats et autres pièces, sont
priées de les retourner le plus
tôt possible a leurs proprié-
taires, ceux-ci pouvant en
avoir besoin à d'autres tins.

En répondant & des offres
de places, etc.. U est recom-
mandé aux postulants de sou-
mettre, non pas des pièces
originales, mais seulement des
t copies > de certificats ou au-
tres papiers.

L'administration du Journal
sert de simple Intermédiaire
entre les intéressés et décline
toute responsabilité 6 l'égard
des documents en question.

Administration de la
Feuille d'avis de Neuchâtel

I Baisse de prix!
Pruneaux secs extras «ste Ciara> * k«. A A 2/  t r

(le paquet de 560 gr. : —.50) "fr"fr / 3 . '

Pommas évaporées y, kg. MI/ C
(le paquet  de 450 gr. : —.75) ®*P / 3  M ' I

Abricots secs extras, anhuto, e f) c.le paquet de 500 gr. î jly j f

M HUILE COMESTIBLE &»Z , »,„ W®
(la bouteille de 7,39 d'I. _= 1— + —.50 dépôt *i *3 K : 

¦ '
'Hp ' pour le verre) ¦¦4a9w'
B^'Sa wSËÊ

DE NOUVEAU EN MAGASIN : |-  -

I | CONCOMBRES EXTRAS, ggjg 15 c. | M
Bouillon de poules ) la boîte B_f% f ^Potages à l'extrait de légumes > de 100 gr. ^fiJ *¦
Toro-Fix bouillon concentré ) ï ;'

JAMBON bernois 100 gr. -.45 [
SALAMI suisse 100 gr. -.50 [: v

SALAMI de Milan la 100 gr. ',60 W§>

CHARCUTERIE mélangée 100 gr. -.45 •

Viande des Grisons séchée à l'air 100 gr. I.ICI I

r ¦¦' ' '-¦ BB_a_l
Poires beurrées William, du Valais Ù,{
Raisin chasselas très doux, italieïi V

Pêches d'Italie au plus bas prix du jour !
La récolte des PÊCHES est bientôt terminée l

ij^sjj Profitez, pour faire vos conserves, des prix très avantageux £> ¦ . ¦¦ "¦ '•
___«&Jsl ED__SH!

EMPRUNT OBLIGATAIRE SÉRIE « B » | j
Les coupons échéant à f in  août (titres à 250 fr.) peuvent i %

être encaissés dans nos magasins dès aujourd'hui, sous L. ' ¦¦.
p.. -, ¦ i déduction de l'impôt sur les coupons ( 4 % ) .

@| (F. A. 20 VIII 37) ¦

ĝgggg  ̂ A l'Exposition de Paris

^^^^^k Nos 

qualités 

de jambons
lsÊ*T*àm mn  ̂charcuterie___ __________ nH __& Ië was D » ___B8 I SU I i s
U'^La^, Wa on ^ ^ê reconnues les meilleures de
Vm||l| ¥S ĵS' :'̂ $WJF 1° place Par ^e Commissaria t gé-

t̂^̂ Sm m̂BÊwiWLw  ̂ néral de 

Suisse 

pour l 'Exposition

^̂ m**»*****m%%***̂  Selon attestation

VILLA
s~^ ̂~X,_^ A 2 LOGEMENTS

CL^ 
__rT^~___ f*nr ~r~* ^e Quatre pièces, salle de

^"~i  f̂f î-Sff î f r t l t '  bains , chambre do bonne . Ga-
¦_f 3_>" _^5_!â̂ ^^*ïi___  ̂

rag0 €t dépendances , CON-
"fflfcJjK^nijrl j^îfl r^^1 FORT MODERNE . Construc-

3_____Srïlll _KF^__SJ___]
: 

FïFl H_^; tlou neuvo de ler ordre ,

^y^^Tt^rf^ A VEN D R E
feliM iJU lll 11 OU A LOUER
rV I UU I I^^T

"-1 ^ ĵ f^JTZ^-iX 

Ilbre 

tout de suite, travaux
'_P^r 7̂_rtC.cîfSaî^ffiïlw en vole d'achèvement.
ty f éàî f ô&f ê'à'-'&l tmËS ' S'adresser à : Edmond LAN-
^sTrWdf Wû M^Ê GEL. administrateur, tél., de
-̂ ŝ éSri '*̂ ^̂ 5̂ '̂  Jour : S1.234 ; le soir: 52.376;

Louis GARCIN, architecte,
tél. 52.340. 

c= 
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HP NEUCHATEL
Permis de construction
Demande de MM. Plzzera et

Cie S. A. de construire une
maison d'habitation et des
garages à la rue de la Côte
(sur art. 1555 du plan ca-
dastral).

Les plans sont déposés au
bureau du Service des bâti-
ments, Hôtel communal, Jus-
qu 'au 27 août 1937.

police des constructions.

Fr. 20 à 25,000.-
demandés en prêt , contre hy-
pothèque .sur Immeubles de
bon rapport et bien situés.
Intérêts 4 y_ %. Amortisse-
ment à convenir. Garantie
absolue. Discrétion. — Of-
fres écrites sous chiffres O.
Z. 391 au bureau de la Feuil-
le d'avis.

Maison à vendre
pour cause d'âge, avec com-
merce épicerie-mercerie, bien
achalandé, seul dans village
vaudois. sur bon passage, prés
ville. Belle affaire pour pla-
cement de fonds. Valeur de la
maison plus marchandises
prix du jour, sans reprise de
commerce. — Adresser offres
écrites à L. P. 419 au bureau
de la Feuille d'avis.

DEMAIN , Place du Marché
Banc Marcuard

Grand choix de volailles
du pays

Lapins du pays yQ kg. Fr. 1.35
Poulets du pays y ,  kg. Fr. 1.75
Poules du pays y \  kg. Fr. 1.20

Baisse sur les poulets.

Poussette
moderne, cédée pour 20 fr. —
S'adresser Bachélln 19, 1er.

Galettes 
au sel

délicieuses avec 
la bière 

1—¦ le Tin
le thé 
Fr. 0.40 les 100 gr. 
Fr. 0.20 le sachet 

ZIMMERMANH S. A.

Entreprise de
j chauffage
JAHRNANM

PARCS 105
Fourneaux en tous
genres, réparations

¦____¦__¦_¦__¦ " i i _iiiim.ii1

Socquettes et
chaussettes

POUR ENFANTS
depuis 25 c.

BAS Vt pour dames
depuis 1.45 net

chez
Gu if e - Prêtre
Salnt-Honoré Ïfuma-Droz

Magasin neuchâtelois
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I«e circuit infernal

Chacu n connaît la chroni que de
M . Clément  Vautel dans Le Journal ,
intitulée Mon fil m, dans laquelle cet
exce l lent jo urnal is te dép ense si ingé-
nieusement son esp rit — et Dieu sait
s'il en a. Quand M. Vautel  écri t  « sé-
rieusement » il ne f a i t  pas moins
preuve de bon sens. Qu 'on en juge
par cet extrait à propos  de la situa-
tion financière de la France :

M. Camille Chautemps vient de pro-
noncer des paroles très optimistes :
puissent les réalités prochaines lui don-
ner raison ! Mais il faut prévoir que
l'augmentation générale des prix va en-
traîner une augmentation — moins gé-
nérale d'ailleurs — des salaires. Les bud-
gets privés sont comme le budget pu-
blic, avec cette différence, assez grande,
11 est vrai , que le gouvernement, lors-
qu'il dépense plus, a le merveilleux pou-
voir d'augmenter lui-même ses recettes.
Les gouvernés ne sont pas logés à la
même enseigne et, cependant, ils doi-
vent, eux aussi, encaisser plus puisqu'ils
sont obligés de dépenser davantage-
Comme Us ne peuvent équilibrer leur
budget à coups de décrets-lois , il leur
faut bien demander, revendiquer, exiger,
menacer, et les discours, même les plus
réconfortants, ne seront pour eux que
viande creuse : ventre affamé n'a pas
d'oreilles.

La nouvelle augmentation des appoin-
tements et salaires entraînera une nou-
velle augmentation des prix , laquelle, à
son tour... C'est le « circuit infernal » et
on aurait peut-être pu, à l'Exposition,
le montrer sous la forme d'une attrac-
tion tournoyante et vertigineuse qui au-
rait obtenu grand succès.

Pensons aux vieux !
M. Jacques Doriot, chef du par ti

populaire frança is, fait  part aux
lecteurs de la Liberté de Paris des
« solutions prati ques ¦» immédiates
qu'il envisage pour soulager, dit-il ,
«l' armée des 100.000 vieux sans tra-
vail » :

En modifiant l'application des sommes
qui leur sont consacrées , 11 est possible
de donner dès maintenant à ces vieux
une retraite, en prenant quelques dis-
positions financières.

1° Transformer l'allocation de chôma-
ge que reçoivent les vieux en subvention
à la caisse des retraites. L'Etat et la
collectivité versent déjà ces sommes. Le
fait que les vieux ne peuvent pas trou-
ver de travail prouve que ces institu-
tions devront leur continuer longtemps
ces versements. Autant, alors, en modi-
fier le caractère dès maintenant ;

2» Modifier la loi des assurances socia-
les. Au lieu de capitaliser des sommes
énormes, en reporter une partie qui sera
également versée à la caisse des retrai-
tes pour contribution à la lutte contre
le chômage ;

3° Instituer une indemnité de renvoi ,
payée par les patrons, proportionnelle
au temps de présence dans les usines
pour chaque ouvrier de plus de 60 ans
renvoyé.

Cette indemnité garantirait les vieux
qui ont encore du travail contre des
renvois abusifs. Elle éviterait que l'on
profite de l'institution d'une caisse de
retraites aux vieux chômeurs pour ren-
voyer tous ceux qui ont plus de 60 ans.

Un Richelieu
pour la démocratie ?

La Flèche est l'organe de M.  Gas-
ton Bergery, l'instigateur en France
du Front p opulaire . Cela donne d'au-
tant p lus de poids à un article que
publie cet organe, sous la signatu re
de M. Georges Izard , intitulé « Pour
fonder la démocratie véritable, il
faut un Richelieu ». L'auteur pré-
tend en particulier que , pour réali-
ter véritablement des réformes  pop u-
laires , il fa u t d'abo rd restaurer l'au-
torité de l'Etat. Certains adversaires
pol itiques de M.  Bergery ne parlent
pas autrement :

La démocratie est historiquement ré-
cente en France. Elle en est au point où
la monarchie se trouvait sous Louis XIII.
Il s'agit de savoir si la féodalité l'em-
¦oortera ou si le nouveau régime, résolu
à s'imposer dans toutes ses conséquen-
ces, plein de foi en lui-même, aura le
courage de mettre fin à des résistances,
et même à des dominations qui le ren-
dent jusqu'ici illusoire.

La démocratie trouvera-t-elle son Ri-
chelieu ?

Comprendra-t-elle que l'autorité de
l'Etat est la condition de la liberté des
citoyens ? S'apercevra-t-elle que la dé-
mocratie est un leurre quand les chefs
qu'elle désigne ne vivent que s'ils sont
tolérés par ses adversaires et s'ils les
servent ?

C'est tout le sens des luttes de de-
main.
_ /̂_S«i93»_G$iîS$SSîSÎ4a*_0S$iSSî'5i'5S55S55SS5Sî0

Communiqués
Dix-septième marché

de taureaux d'élevage
A Tlioune

Mille cent animaux environ ont été
annoncés pour le XVIIme marché de tau-
reaux d'élevage, à Thoune, du 2 au 4
septembre. Après un premier examen des
sujets Inscrits, il en a été retenu environ
800 pour le marché, de sorte que ce der-
nier offrira une physionomie uniforme.

Trains spéciaux
à l'occasion du Cïrand Prix

automobile
A l'occasion du Grand prix automobi-

le de Suisse à Berne, la B. N. organise
pour dimanche, le 22 août, des trains
spéciaux à prix réduits Neuchâtel-Beme
et retour.

Pour ces trains spéciaux , les gares des
lignes les Hauts-Geneveys-Neuchâtel, les
Venrières-Suisse-Neuchâtel et Yverdon-
Neuchâtel délivrent également des bil-
lets à taxe réduite pour Berne.
S_«̂ ii<iM%K<_%S^K^^»îî^^<î^ îî4«̂ ^î '

Nouveau bond
en avant

des insurgés
vers Santander
FRONT DE SANTANDER, 19. —

Une nou v elle parvenue à l'agence
Ha vas dit qu'un nou veau bon d des
colonnes de tête de l'armée insurgée,
opéré dans l'axe de la route de Bur-
gos à Santander, a porté, vendre-
di matin , la ligne avancée des forces
de Franco à la hauteur du village
de Molledo, à 4 ki lomètres de Tore-
lavaca et à 51 km. de Santander.
L'avance réalisée en quatre j ours at-
teint 40 kilomètres sur cette route.
De ce côté, l'en n emi réagit peu.

Encore de nombreux villages
occupés

BILBAO, 20 (Havas). — L'avance
des troupes du général Franco a
continué, jeudi, dans le secteur de
Santander. Un grand nombre de vil-
lages ont été occupés.

Nervosité sur le front
de Madrid

MADRID, 19 (Havas). — Toute la
nuit et dans les premières heures de
la matinée, on a constaté une cer-
taine nervosité sur la plupart des
fronts de Madrid , et en 'particulier
à la cité universitaire.

-Les gouvernementaux
font sauter des mines
à la cité universitaire

MADRID, 20 (Havas). — Jeudi
matin , les gouvernementaux ont fai t
sauter plusieurs mines dans la par-
tie nord de l'hôpital-clinique à la ci-
té universitaire et devant l'asile Sain-
te-Christine qui se trouve au sud de
l'hôpital.

Réouverture
du parlement catalan

Des Incidents
à propos de la présidence
BARCELONE, 19 (Havas). — La

séance de réouverture du parlement
catalan a eu lieu en présence d'un

4très nombreux public. Avant l'ouver-
ture, le groupe parlementaire socia-
liste avait décidé de ne pas assis-
ter aux délibérations au cas où le
président en exercice, M. Jean Ca-
sanovas, occuperait le fauteuil prési-
dentiel. Les socialistes reprochent à
M. Casanovas d'avoir séjourné pen-
dant plusieurs mois à l'étranger et
d'avoir ainsi déserté, dans une pé-
riode particulièrement difficile .

Les socialistes ayant demandé la
nomination d'une commission d'en-
quête pour éclairer le cas de M. Ca-
sanovas, la Chambre a rejeté cette
proposition par 43 voix contre 4, M.
Casanovas ayant présenté sa démis-
sion , celle-ci a été repoussée par le
même nombre de voix.

La Chambre a enfin approuvé un
projet de loi présenté par le prési-
dent Companys, autorisant à celui-ci
les pouvoirs pour proroger la durée
du mandat parlementaire et de ne
provoquer des élection s qu'après la
guerre. Le mandat parlementaire ca-
talan devait expirer le 20 novembre
prochain .

L'U. R. S. S.
entreprend un nouvel effort

pour aider Valence
LONDRES, 19. — Le « Daily Mail >

annonce que l'U. R. S. S. entreprend
actuellement ses derniers efforts
pour venir en aide au gouvernement
de Valence. Plus de 10 avions de
bombardement rapides, de la benzi-
ne, des munitions, des canons, des
tanks ainsi que des céréales ont été
chargés dans les ports de la mer
Noire afin d'être amenés à Valence
et à Barcelone.

C'est ce qui explique l'activité et
la surveillance redoublées de la flot-
te et de l'aviation insurgée sur les
côtes méditerranéennes espagnoles.

Derniers effort s pour sauver
l'aviateur Levanevsky

NORTH BEACH (Long Island), 20
(Havas). — Le capitaine sir Her-
bert Wilkins, qui va prendre part
aux recherches pour retrouver Le-
venewski et 'ses compagnons, s'est
envolé à 17 h. 37, pour Toronto,
première étape de son vol.

L'expédition du capitaine Wilkins
établira sa base à l'estuaire du fleu-
ve Coppermine. Quatre hommes com-
posent l'équipage de l'avion , dont le
rayon d'action est de 6500 km. M.
Oumanski , chargé d'affaire s d'Ù. R.
S. S., assistait au départ.

AVIS TARDIF
Mesdames et Messieurs !

Surveillez tous les
jours les annonces du Ma-
gasin Guye-Prêtre, qui ven-
dra tous le mois d'août des arti-
cles très intéressants.

Les événements d'Extrême-Orient

Appuyée par la Franee et les Etats-Unis, elle
rencontre mauvais accueil chez les belligérants

Les opérations continuent à se dérouler dans le sang
PARIS, 19. — Saisi de la sugges-

tion du cabinet britannique, tendant
à proposer à la Chine et au Japon
d'abandonner toute opération mili-
taire dans la région de Changhaï , —
l'Angleterre, la France et les Etats-
Unis 

^ 
s'engageant à sauvegarder les

intérêts des deux pays dans cette vil-
le, — le gouvernement français a ré-
pondu aussitôt à Londres par une
acceptation . ;.

On sait que les propositions bri-
tanniques comprennent les points
suivants : 1) établissement d'une zo-
ne neutre pour une période limitée ;
2) retrait des troupes chinoises au
delà de la zone neutre ; 3) retrait in-
tégral de toutes les forces navales
et militaires japonaises actuellement
stationnées à Changhaï ; 4) renforce-
ment de la police de la concession
internationale . Les troupes étrangè-
res stationnées à Changhaï auraient
le pouvoir d'assurer la protection des
sujets japonais et de leurs biens à
l'intérieur de la concession.

On fait ressortir dans les milieux
diplomatiques français 'le caractère
hautement humanitaire de la sugges-
tion britannique qui, si elle était fa-
vorablemen t accueillie par les par-
ties en cause, mettrait à l'abri des
hostilités une population civile chi-
noise et japonaise très importante et
des milliers d'Occidentaux établis à
Changhaï .

L'adhésion des Etats-Unis
WASHINGTON, 20 (Havas). — Le

gouvernement des Etats-Unis se join-
dra à la France et à la Grande-Bre-
tagne pour proposer à la Chine et
au Japon de retirer leurs troupes
de Changhaï et de déclarer une trê-
ve.

La police communale de Changhaï
annonce que, dans ces derniers jours ,
2000 soldats chinois blessés ont été
transportés dans les hôpitaux.

Une filature nipponne
en feu

CHANGHAÏ, 20 (Havas). — Une
filature japonaise, atteinte, mercredi,
par un obus chinois, continue à brû-
ler.

Les forces japonaises
coupées en deux

CHANGHAÏ, 20 (Reuter). — Les
Chinois annoncent officiellement
que leurs troupes ont atteint la rive
du Ouang-Pou, dans le district est de
la concession internationale, coupant
ainsi les forces japonaises en deux.

Un raid nippon
sur Nankin

CHANGHAÏ, 20 (Havas). — Des
avions ni ppons ont effectu é, la nuit
dernière, un raid sur Nankin ; ils
ont lâché des bombes sur un impor-
tant dépôt de munitions qui a été
détruit .

Le Chahar rompt
tout lien avec Nankin

Il tombe sous la domination
nipponne

PEKIN, 20 (Reuter). — Le conseil
politique du Hopei Chahar a été sus-
pendu, ce qui rompt définitivement
tout lien administratif avec Nankin
et donne aux chefs militaires japo-
nais ou à leurs agents le contrôle
absolu de tous les secteurs de la ré-
gion Pékin-Tien Tsin , occu pés par
les troupes ni pponnes.

De violents engagements auraient
eu lieu dans le voisinage de Chang
Sin Tien, au sud de Pékin.
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La proposition britannique
ponr une trêve à Changhaï

Le Japon refuse
Dernière minute

TOKIO, 20 (Havas). — M.
Horinouci, ministre adjoint
des affaires étrangères, a fait
part au chargé d'affaires bri-
tannique de l'impossibilité
pour le Japon de laisser aui
puissances étrangères le soin
de protéger les ressortissants
japonais.

Les opérations
Efforts désespérés

des Japonais à Changhaï
CHANGHAÏ, 19. — S'il faut en

croire des nouvelles parvenues jeu-
di, la poussée des troupes chinoises,
à l'est de la concession internationa-
le, se poursuit victorieusement. Les
Chinois ne sont plus qu'à un mille
environ du Pont du Jardin , qui se
trouve à l'endroit où la rivière de
Sou-Tchéou-Soochow Creek se jette
dans le Ouang Pou.

Les Japonais, qui ont mis leurs
tanks en action , font un effort déses-
péré pour empêcher que leurs lignes
ne soient complètement coupées.

L'université partiellement
détruite •

CHANGHAÏ, 20 (Havas). — Au
cours du bombardeme n t de Tchen
Jou par des avions j aponais, jeudi
matin , l'université a été partielle-
men t détruite. Un étudiant a été tué
et plusieurs autres blessés.

Les troupes chinoises devant
la prison de War Road

CHANHAI, 20 (Beuter). — Le bu-
reau de l'agence Reu ter à Changhaï
a reçu un coup de téléphone de la
pri son de War Road , à l'est de la
concession , disa n t que les troupes
chinoises entourent la prison. La pri-
son de War Road renferme 8000 pri-
sonniers , pour la plupart Chinois et
compte par mi les gardiens 60 suj ets
britanni ques.

200,000 réfugiés chinois
dans les concessions

internationales
Le nombre des réfugiés chinois

da ns la concession française et dans
l'ancien n e concession britannique s'é-
lève, selon des nouvelles de Chang-
haï , à 200,000 au tot al. Us sont dans
une grande misère.
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Carnet du j our
CINEMAS

Palace : Sa femme et sa dactylo.
Caméo : La Margoton du bataillon.
Chez Bernard : Les Jumeaux de Brlgh

ton.
Apollo : La petite dame du vagon-llt.

Nouvelles économiques et financières
BOURSE DE GENÈVE

ACTIONS 18 août 19 août
Banque nation, suisse —.— _ .—
Crédit suisse . . . .  731.50 730.—
Soc. de banque suisse 687.50 687.—
Générale élec. Genève 365.— 367.50 m
Motor Columbus . . . 348.— d 349.50
Amer. Eux. Sec. prlv. 469.— 470.—
Hlspano American E. 352.— 352.50
Italo-Argentlne électr. 255.— 255.50
Royal Dutch . . . .  1027.50 1029.50
Industrie genev. gaz . 387.50 m 385.— m
Gaz Marseille . . . —.— —. 
Eaux lyonnaises caplt. 207.— 205.—
Mines Bor. ordinaires 477.50 477.—
lotis charbonnages . . 290.50 294 —
Irllall , 23.75 m 24.— d
Aramayo mines . . . .  43.— 43.25
Nestlé » , . 1093.— 1088.—
Caoutchouc 8. fui. . . 56.60 56.25
Allumettes suéd. B . , —.— —.—

OBLIGATIONS
i Vt ''• Fédéral 1927 _._ 
3 •/• Rente suisse . . , ' 
8 % Chem. de ter AK 103.25 102.80
8 'A Différé . . . .  _.— 
i % Fédéral 1930 . . . —.— ——8 % Défense nationale 101.30 101.40
3hem. Franco-Suisse . —.— 520 d
3 % Jougne-Eclépens 500.— _.'_
3 V» '/. Jura-Slmplon 101.25 __ _ ____
3 •/• Genève _t lots . . 126.— 127.—
4 V. Genève 1899 . . _.— —.—
3 % Fribourg 1903 . . —.— —.—
4 % Argentine 1933 . 106.50 108.50
4 % Lausanne — .— — .—
6 •/. Ville de Rio . . . 150.— 151.50
Danube Bave 53.10 53.— m
6 % Ch. Franc. 1934 —.— 1122.—
7 •/• Chem fer Maroc 1204.— —.—
8 •/« Parts . Orléans —.— —,—
8 % Argentine céd. . —.— —.—
Crédit t. Egypte 1903 —.— — .—
Hlspano bons 8 % . . 336.50 336.—
i V, Totls char. hong. —.— —.—

Bourse (Cours de clôture)
BANQUES ET TRUSTS 18 août 19 août
Banq. Commerciale Bâle 126 126^Un. de Banques Suisses . 337 337
Société de Banque Suisse 686 685
Crédit Suisse 732 730
Banque Fédérale S. A. .. 574 572
Banq. pour entr. élect. .. 698 685
Crédit Foncier Suisse ... 309 307
Motor Columbus 352 349
Sté Suisse lndust. Elect. 531 , 525
Sté gén. lndust. Elect. .. 365 363 d
Sté Sulsse-Amér. d'El. A 79 78^
INDUSTRIE
Aluminium Neuhausen . 2900 2895
Bally S. A 1420 d 1435
Brown Bovert & Co S. A. 251J4 250
Usines de la Lonza , 132 131
Nestlé 1090 1080
Entreprises Sulzer 772 d 770
Sté Industrie Chlm. Bâle 6010 6025 d
Sté Ind . Schappe Bâle . 970 960
Chimiques Sandoz Bâle 7900 8000
Sté Suisse Ciment Portl. 915 d 920 d
Ed. Dubled & Co S. A. . 455 450
J. Perrenoud Co Cernier 400 o 400 o
Klaus S. A. Locle 250 o 250 0
Câbles Cortalllod 2800 d 3000 o
Câblerles Cossonay 1800 d 1825 d
ACTIONS ÉTRANGÈRES
Hlspano Amerlcana Elec. 1760 1758
Italo-Argentlna Electric. 255 253 > ._
Allumettes Suédoises B . 28 . ', 28
Separator 144 144
Eoyal Dutch 1026 1028
Amer. Enrop. Secur. ord. 57^ 57^

BOURSE DE NEUCHATEL
Les chiffres seuls Indiquent les prix faits

d = demande o = offre
ACTIONS 18 août 19 août

Banque nationale . . 670.— d 670.— d
Crédit suisse 730.— d 730. d
Crédit foncier neuch. 600.— 590!— d
Soc. de banque suisse 685.— d - 685.— d
La Neuchâtelolse . . 440.— d 440.— d
Câb. électi. Cortalllod 2800.— d 2800.— d
Ed. Dubled & Cle . 452.50 450.—
Ciment Portland . . . 910.— d 910.— d
Tramways Neuch. ord. —.— 200.— o

» » prlv. —.— —.—
Imm. Sandoz-Travers 250.— o —.—
Salle des concerts . . —.— 425.— o
Klaus 250.— 0 250.— o
Etabliss. Perrenoud 400.— o 400.— o
Zénith S. A„ ordln. 73.^- d 73.— d

» » prlvU. 95.— d 95.— d
OBLIGATIONS

Etat Neuch 3 ti 1902 100.25 d 100.— d
Etat Neuch. 4 % 1907 101.75 d 101.75 d
Etat Neuch 4 "A 1931 101.— 100.90 d
Etat Neuch 2 % 1932 93.75 93.60
Ville Neuch. 3 y, 1888 100.15 d 100.15 d
Ville Neuch. 4 K 1931 101.75 d 101.75 d
Ville Neuch. 4 % 1931 101.50 d 101.50 d
Ville Neuch. 8 % 1932 100.50 d 100.50 d
Ch.-de-Fnds 4 •/. 1931 76.25 d 77.— d
Locle 3 % % 1903 68.— d 68.— d
Locle 4 % 1899 . 68.— d 68.— d
Locle 4 W 1930 . . . 69— d 68.— d
Salnt-Blalse 4 >A 1930 101 — d loi.— d
Crédit foncier N 5 •/. 104.50 d 104.50 d
Ed. Dubled Cle 6 M> 100.60 d 100.50 d
Tramways 4 «A 1903 99-— d 98.— d
J. Klaus 4 W 1931 . 101.— d 10i._ d
Et. Perren. 1930 4 V4 100.— d 100.— d
Suchard 5 «A 1913 101.50 d 101.50 d
Suchard 4 V> 1930 103.50 d 103.50 d
Taux d'escompte Banque nationale 1 % %

La Chine emprunte
On annonce qu'un crédit bancaire

suisse -hollandais a été consenti à la
Chine, par l'intermédiaire du ministre
des finances chinois, M. Kung et de la
maison Luscher et Cie, à Bâle. Il s'agi-
rait d'environ 90 millions de francs, pour
un an, garantis par des dépôts d'argent
métal à Londres et Hong-kong. Un au.
tre crédit serait consenti en relation
avec des commandes à l'Industrie suisse
d'exportation , laquelle obtiendrait aus-
si une garantie de la Confédération.

COURS DES CHANGES
du 19 août 1937, à 17 h eur es

Demande Offre
Paris 16.32 16.38
Londres 21.71 21.75
New-York .... 4.35 4.365
Bruxelles 73.30 73.50
Milan 22.80 23.10

» lires tour —.— 20 80
Berlin 175.— 175.50

> Résisterait —.— 120.—
Madrid —•— —•—
Amsterdam ... 240.— 240.30
Vienne 81.90 82.20
Prague 15.14 15.24
Stockholm ... 111.85 112.20
Buenos-Ayres p 131.— 134.—
Montréal 4.35 4.365

Communiqué ft titre indicatif
par la , Banque Cantonale Neuchâtelolse

(Suite de la première page)

Cette réponse fut  j ugée inaccepta-
ble par le gouvernemen t portugais,
et, en conséquence, le min istre portu-
gais à Pra gue quitta , hier, la léga-
tion , conf iant la garde des intérêts
portugais en Tchécoslovaquie au mi-
nistre d'Italie.

Une note de Prague
PRAGUE, 19 (Ceteka). — On com-

munique de source officielle :
Le gouvernement portugais avait

engagé des tractat ions, ces derniers
temps, avec une fabri que d'armes de
Tchécoslova quie, au sujet de la li-
vraison d'armes. A ce propos, il s'é-
tai t  aussi adressé au ministère des
affaires étran gères pour obtenir du
gouvernement tchécoslovaque l'auto-
risation d'export er ces armes.

Mais comme la fabrique, en consi-
dération de comma ndes antérieures
passées par l'armée tchécoslovaque,
n 'était pas en état de livrer le type
d'armes désiré à temps voulu, un au-
tre type, également en usage dans
l'armée tchécoslovaque, fut offert au
gouvernement portu gais, bien que ce-
lui-ci eût, dans l'intervalle, par dé-
cret du 1er août dernier , exclut les
maisons tchécoslovaques des com-
mandes officielles.

Nous constatons qu 'entre la Tché-
coslovaquie et le Portugal, il n'y a
aucun conflit politique ou diploma-
ti que ; c'est un cas unique dans l'his-
toire des relations internationales
que l'échec de pourparlers commer-
ciaux entraîne une rupture unilaté-
rale des relations diplomatiques.

Prague dément toute
influence étrangère

PRAGUE, 19. — Selon l'agence
Ceteka , l'essence du conflit  a été ex-
posée conformément à la vérité dans
le communiqué officiel tchécoslova-
que. L'allusion au fait que le point
de vue tchécoslovaque aurait été in-
fluencé par une tierce puissance doit
être rej etée ênergiquement, car au
cours de toutes les négociations, au-
cune tierce puissance n'a exercé une
influence à l'égard de la Tchécoslo-
vaquie.

Le Reich approuve
le Portugal

BERLIN, 19 (D.N.B.). — La «Deut-
che Allgemeine Zeitung _> écrit no-
ta mment :

«L'attitude du Portugal sera com-
prise en Allemagne. Premièrement,
le réarmement du Portugal est une
nécessité surtout aussi longtemps
que les tentatives d'immixtion bol-
chévistes dans la péninsule ibérique
n'auront pas pris fin et secondement,
l'action diplomatique de la Tchéco-
slovaquie revêt une forme qui trahit
sa culpabilité.

Tchécoslovaquie
et Portugal
ont rompu

leurs relations

¦——— 20 V1H :t~ mrnw,
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D'une malle en consigne
dans une gare de New-York

des gouttes rouges
tombaient lentement

NEW-YORK, 19. — Alors que les
employés de la consigne du « Penn-
sylvania Raihvay Station » de New-
York s'affairaient , l'autre soir, aux
mult i ples activités d'un service par-
ticulièrement chargé par les départs
en vacances, une vision inattendue
attira leur attention.

Du sang, traçant un sillon rouge
noirâtre , suintait  goutte à goutte par
la fissure du couvercle d'une malle
laissée en consigne. Immédiatement
alerté, le chef de gare, prévint à son
tour la police. Dès son arrivée, on
procéda à l'ouverture du bagage sus-
pect.

Un horrible spectacle s'offri t alors
aux témoins. La malle renfermait le
cadavre entièrement nu et encore
chaud d'un jeune homme blond. Le
corps littéralement plié en deux,
était troué de plusieurs balles.

Les employés du dépôt , chargés
de la réception des bagages, interro-
gés sur-le-champ, purent donner le
signalemen t du « voyageur » qui
avait apporté la malle en spécifiant
qu'on l'expédie au nom de Joë Mars-
hall , domicilié à Memphis. Mais ce
nom et cette adresse — certainement
inventés par l'assassin — ne permet-
tron t vraisemblablement pas aux
enquêteurs d'aiguiller tout de suite
leurs recherches dans la bonne di-
rection.

Le criminel, qui ne doit pas en
être à son coup d'essai, a pris soin,
en manipulant la malle, de ne lais-
ser aucune trace compromettante et
de ne livrer à une découverte inévi-
table qu'un cadavre dépouillé de vê-
tements et, bien entendu, de toutes
pièces d'identité.

f U F y  B E D I-I A D R  Un ouvrage d'Inspiration typiquement français d'après la pièce de TRISTAN BERNARD

; Les jumeaux de Brighton
Dimanche matinée forj.  ̂

par  ̂ développements et irrésistible par la verve de ses animateurs :

à "3 Koiirf»: le grand BAIMU avec MICHEL SIMON, SUZY PRIM et GERMAINE AUSSEY
a o neures u Iaut volr J^I^ dans lè rôle de3 jumeaux m

_ IOT. m Mais oui... en plein été un grand film d'hiver...

-P« U W* a I a C e CLARK GABLE , JUAN HARLOW et MYRNA LOY dans

Di„,a„che „.a._née Sa feilUli e 6t S3 déBCty!©
à  ̂ _ -ii=nv(=<: le ProDleme le plus épineux et le plus savoureux de l'existence moderne ! Réalisation
a O neures de Clarence BROWN, le metteur en scène d'Anna Karénine

D^f Les bureaux du journal et
de l'imprimerie sont ouverts de
7 h. 30 à midi et de 13 h. 45 à
17 h. 30. Le samedi jusqu 'à midi
seulement.

Dernières dép êches de la nuit et du matin

Nouvelles de partout
EN S U I S S E

* Jeudi, à 4 h. 30 du matin, un ou-
vrier O. F. F . domicilié à Arth Goldau,
M. Giacomo Malle, 43 ans, qui réparait
une passerelle près de la gare centrale
de Bâle, est entré en contact avec une
ligne à haute tension. Grièvement brûlé
sur tout le corps, 11 succomba quelques
heures après l'accident à l'hôpital des
bourgeois. La victime laisse une femme
et quatre enfants mineurs.

* Les ouvriers du bols e*; du bâtiment
de la région de Montana n'ayant pas pu
s'entendre avec les entrepreneurs au su-
Jet des augmentations de salaires, se
sont mis en grève.

A L ' E T R A N G E R

* Le régent de Hongrie, M. Horthy,
a l'Intention d'entreprendre un voyage
à la fin du mois. Il se rendra, par l'Au-
triche, en Italie où U fera un séjour au
bord du lao de Garde, puis visitera en-
suite la région des Dolomites italiennes,
la Suisse orientale, en particulier l'En-
gadine, pour rentrer par l'Autriche &
Budapest.
* Le principal correspondant de Bier-

lin au « Times », conformément à une
décision déjà connue, a été Invité à
quitter le territoire allemand Jusqu'au
dimanche 22 août à minuit.

* Deux Jeunes gens ont péri alora
qu'ils participaient aux travaux d'ex-
tinction d'un incendie qui s'était décla-
ré dans la maison de leur père au vil-
lage de Wolka Ularska (Pologne). Leur
sœur, grièvement brûlée, est décédée
quelques heures plus tard.

* Il y avait en Allemagne, le pre-
mier Juillet 1937, 2 ,848,500 véhicules au-
tomobiles. L'augmentation est de 373,900,
soit 15 pour cent sur l'année précé-
dente.

* Le défilé des 50,000 soldats qui ont
participé aux manœuvres de Sicile a eu
lieu Jeudi sur la plaine de Saleml, à
Trapani, en présence du roi, du prince
héritier et du duc d'Aoste.

* Le feu a éclaté après-midi dans la
partie nord du Cristal Palace de Londres,
épargnée lors de l'Incendie qui dévasta
l'édifice l'hiver dernier. Toute une partie
du toit s'est effondrée avant l'arrivée
des pompiers. On avait commencé la des-
truction de cette halle il y a quelques
Jours, et les pompiers se bornèrent à em-
pêcher le feu de s'étendre à la halle
d'exposition.

+ Les grandes manœuvres françaises
aériennes ont commencé dans le sud-
est.

* Un cyclone a provoqué de graves
Inondations sur la côte birmane. Cent
cinquante personnes environ ont été
noyées.
Z^^^%^^v_v_vx/_rx_v_ov_v_v_^ _̂vv_^^_r _̂ _̂v'x_v'_v_
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(Extrait du Journal < Le Radio »)

SOTTEXS : 12.29, l'heure. 12.30 In-
form. 12.40, disques. 13 h., sketch de
Bach et Laverne. 13.15, chansons gaies.
17.05, « Les maitres chanteurs de Nu-
remberg », de Wagner, retr. de Salzbourg.
18.50, intermède. 20 h., inform. 20.10,
micro-magazine. 22.30, météo.

Télédiffusion : 9.30 (Montpellier), or-
chestre. 10.30 (Vichy), concert . 12 h.
(Lugano), disques. 16 h. (Vienne), dis-
ques.

BEROMVNSTER : 12 h., Jodel . 12.40,
conc. par le petit orchestre. 17 h., sex-
tuor. 18 h ., disques. 19.15, chant. 19.55,
orchestre Marek Weber. 20.35, conc. par
le R. O. 21.10, film radlophon.

Télédiffusion : 10.30 (Vichy), concert.
14.10 (Francfort), disques. 16.05 (Vien-
ne),  chansons. 22.30 (Francfort) danse.

MOXTE-CEXEKI : 12 h. et 12.40, dis-
ques. 17 h., concert. 19.55, retr. d'une
station suisse.

Télédiffusion (progr . européen pour
Neuchâtel) : 11.45 (Toulouse), orches-
tre. 13 h. (Lille), orchestre. 14.30 ( Paris
Colonial). «Le mariage aux lanternes »,
opérette d'Offenbach. 16 h. (Marseille),
orchestre. 17 h. (Limoges), musique lé-
gère. 17.45 (Strasbourg), concert. 21 h.
(Tour Eiffel) ,  musique de chambre. 23
h. (Radio-Paris), concert.

RADIO-PARIS : 12.30 et 13.45, musi-
que variée. 14.30. « L'étudiant espagnol ».
pièce de Longfellow. 17.05, « Les maitres
chanteurs de Nuremberg ». de Wagner.
18.20. piano . 23 h., concert.

DROITWICH : 17.15, musique de cham-
bre. 21 h., symphonie No 5, de Beetho-
ven.

PARIS P. T. T. : 14.30. opérettes. 18.15,
piano. 20.30. réc i tal de chant.

VARSOVIE : 17 h., Orchestre phllarmo-
nlque.

VIENNE : 17.05 , « Les maîtres chan-
teurs de Nuremberg, de Wagner.

ROME : 17.15. musique de chambre.
MILAN : 17.15. piano.
STRASl.Ori.f . : 17.45. œuvres de Mo-

zart.
HAMBOURG : 18.10, musique de cham-

bre.
HII.VERSI M I : 19.40. piano.
TOl'R EIFFEL : 21 h., musique de

chambre.
BRUXELLES : 21 h., conc. retr. de

Knocke.
MILAN : 21 h., <t Acquallna in bocca »,

opérette de Llberatl .

Emissions radiophoniques
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NOS REVISIONS I
et RÉPARATIONS |

DE RADIOS
de toutes marques, B -j
f o n t  exécutées avec BB
le p lus  grand soin Inj
Par un spécial is te ,  sm

Livraison rapide ; 3
Prix très raisonnables H ;

I 

R A D I O
Ruelle Dublé 1 • i

Rue du Temple-Neuf H ;;
NEUCHATEL S ';¦< ¦¦_

^P Ï̂UEÎblATURE^̂ pi
¦ S
2 Promenades - Incursions - Pensions 2¦— ~ ;— B
¦ \JDARAGE HIROHDEUFSA /  F_K13ÎWilK Vu le S™11** succès» prochain voyage à S

S \ Ŝ*&  ̂EST Paris et Versailles £
y Intertaken - Meiringen - Gorges de l'Aar Dn 30 août au 4 septembre jjgjj
|_1 Départ : 7 heures. Prix : Fr. 13.50 et du 20 au 25 septembre (6 jours) g»
** (y compris l'entrée aux Gorges de l'Aar) Tout compris : Fr. 110. — f?
Kj Itinéraire: Berne, Lacs de Thoune et Brlenz, Melrlngen , . . . . .  ... gU
«S (Dîner ou pique-nique), visite des Gorges de l'Aar. sans autre frais : voyage, entretien complet, 

^E3 Reprise des participants à la sortie et retour par Visite, etc. Bj
¦ 

Interlaken (arrêt), Thoune, Berne. n • . *-, xiflTTtxrri) ___B
-., Le Jann-Pass par la Gruyère - le Simmenthal - Renseignements : Uarage W I 1  1 WJfcJt M
M Spiez - Thoune - Berne Téléphone 52,668 B
flf* Départ : 7 heures Prix spécial : Fr. 10.— „nl.FI _»„, . .«,•• n,nn nAiinnw H
g Fribourg  - Guggisberg - Berne par Morat  - H0 BEL OU LION B O R  - BOUDRY K
Ha Fribourg - retour par Schwarzenbourg - , _ . « •¦ ___ . §5?
P i  Départ • 13 h. 30 Prix - Fr. 7_— Le restaurant renomme — Ses dîners, ses soupers g.
K_> Samedi 28 et dimanche 29 août 1937 (1 % jour) M , . .. , a 

s<"8"és Bg Vallée de Joux - Col de la Faucille - Genève (ar- $g»JtMfc £ £8? ^Vï^T ̂  g
H nvee : 19 heures) - Thonon - Col d Abondance - — Ses croûtes aux morilles Maison gl
¦ 

Pas de Morgins - Val d'Uliez - Villeneuve - Onchy. ¦ i J » I; Ses écrevlsses à fâméricalne m
Départ : 14 heures Prix: Fr. 37.50 (tou t compris) \ J n  UcIlCc Poissons du lao «¦

Rt . Pas de passeports — Programmes à disposition Se recommande : A. Langensteln-Trafelet, ESj
» Renseignements et inscriptions: Tél. 64.016 chef de cuisine. P 2887 N *?~
l-i, LIBRAIRIE DUBOIS GARAGE HIRONDELLE S.A. g; 1!
¦ __^ii^ ifL^E Excursions Pattheu mm f **- M u m
ï î ft ^| A Samedi 

et 
dimanche 

21 et 22 aofrt g*
pn  |?p3CT5_ _̂___^Tn*'ifH^^ f iRM/KFI A* FURET A Troisième voyage ™
H r—- .- - - -- . _

^
_q;_--5_____g__-__-M 

~j  - *- ~-~&i2L unimatL ei r u n hn  illumination |g
¦H Ŝ ^S*— 

il-
. ¦̂ sa__i-____^r__~1* Départ à 6 h . 30 du GLACIER DU RHONE pg

S _ . . , . Prix : Fr. 45.— tout compris «5
'o Départs assures en cas de beau temps H
£.» g.__» ¦»»___ *«4S 41 9AA( Le départ du TROISIftMTI VOYAGE au ralenti dans BM

m sameai A i  août ._ « GRISONS EST AèsuRÉ v«
£ Promenade du soir de 29 h« à 21 Ci> _ 5  du 24 au 28 août — 5 j ours pom Fuso.-̂ Tcompris si
t, '.i C O N C E R T  (train et funiculaire de même) [• •,;>

D Pr.v • T"̂  •• Ahnnnpments! Voyage accompagné, effectué avec un car Saurer '*M
£ " 

rr,x • *¦r" *¦— — fl uguu .un.iu_ de grand couort 1̂ voyages que nous organisons sont ™5
tel ... > . I jl l-» TÀna de véritables réjouissances touristiques. [JQ
Cfi BAL 3 13 PI3£S «6 la I cnCf Programmes détaillés et inscriptions au GARAGE PAT- HB
,,  ' halaail enû_r>ial THEY. tél. 53.016, ou au magasin de cigares ^ACOT- J™
gj HOICaU ajlCbiai FAVKE , vis-à-vls de la Poste, tél. 53.414. gg
fcj Seulement en cas de beau temps 

^
1 ES ddee ia

N
Tèn

heâ/el : 12 E: = Autocars du Val-de-Ruz S
E Prix : rr. i— CERNIER — Téléphone 55 H
Kl ¦
£ nîmanrho OO ïa _r*fi* Matériel suisse, moderne . — Sociétés, etc., pour aî;I- Uimantne ^ î cawui vos EXCURSIONS, demandez nos services *i
¦ Course apéritif de 10 h. 45 à M h. 45 ¦

g " ,.;/,: . Cltalet-pensîoa Heimelîg g
S Course spéciale aux plages 6ra"dM <ro"tte' *» • Tai' **** ¦¦ île la Tène, la Neuveville el Ile de Si-Pierre £ps»S S«a '«««V'â SS Convers, chemin direct depuis la Brûlée. Belles chambres -"-"
____l 13.45 Neuchâtel 18.50 de 8"7 fr. (quatre repas ) Superbe situation. I15Q mê- SS

B
l i l l 1. Snin l  K ln i q p  I X ' ^T tres d'altitude. Belles promenades, bonne cuisine. Arran- zzZ
14 20 La Tène 18 10 gements pour familles. Auto et voiture à disposition. |)

U 14.35 Thielle
6 

17.55 RADIO — GEAM O — CONCERT — T E N N I S  J ^ l
B 14.55 Landeron 17.35 Dîners et soupers soignés dans tous les prix. Spécla- an

15 05 Neuveville 17 25 lités : Gâteaux et croûtes aux fraises ; tous les Jours B
f i i-  on TI J n crème fraîche. ga
™ lD'3,) Ile snd 17-- P10573N Se recommande : Rltter , propriétaire. BS
f CONCERT A BORD — 

g
H PRIX DES BILLETS (aller et retour) : ^1̂ (6^31(1, CtlSSet «WCICl » "̂  ¦
¦ Pour la Tene I cl. Fr. 1.3o II cl. Fr. 1.— . , " . _ ,

Pour la Neuveville I cl. Fr. 2.55 II cl. Fr. 1.80 „t ?_p* J°he, si tuation ensoleillée et tranquille. B
j  Pour l'Ile I cl. Fr. 2.70 II cl. Fr. 2.20 Chalet entouré de prairies et de forêts. Panorama H3
?V. -~-~~J. superbe des hautes montagnes . Lieu idéal pour ^ 

";
. 
,j 

D^M^M ^J» _!.. ..i. 4* On k i Ol U Oit an séj our de repos et de convalescence. Mg Promenade du soir, de 20 h. a 21 h. 30 Sœurs de la Croix Ron?e . B
ij :: Prix : Fr. 1— — Abonnements Marg. Kellenberg et Eva Keller, H
ta (Samedi et dimanche soir, i l lumination)  Téléphone 9. 'L|

¦¦¦¦BHHHffi@BB&ftBanHH 1 BG_3HHBHHHH_M__H_.a

Mesdames, Messieurs, l'heure avan-
ce, la calvitie vous guette. Combattez
énergiquement la chute de vos cheveux
au moyen du merveilleux procédé
Weber qui redonnera f orce et vitalité
à vos cheveux en les f aisant repousser
d'une manière surprenante. Cure com-
plète: S f lacons. Le f lacon: Fr. 1.90.

WEBER ALFRED, rue des Prés 52, BIENNE

AU MAGASIN

Lehnherr Frères
Vous trouverez toujours un choix complet de

volailles du pays
et de l'étranger

Lapins du pays au détait

TRAINS SPECIA UX
â prix réduits

NEUCHATEL - BERNE
à l'occasion du Grand Prix Automobile

de Suisse à Berne
Dimanche, le 22 août 1937

6.45 7.50 8.36 dép. Neuchâtel arr. 20.31 21.58 22.52
7.40 — 9.44 arr. Bern-Btïmpliz Nord dép. 19.48 21.08 —
7.47 8.33 9.52 arr. Bern Hbf. dép. 19.42 20.58 22.04
Prix Neuchâtel-Berne et refour en 3me classe: Fr. 3.55

Les trains spéciaux seront mis en marche quel que soit le
temps. Chacun peut utiliser les trains spéciaux, sans obligation
d'assister à la manifestation. Direction B. N.

r
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Dn vaudeville pétillant comme du Cham pagne , léger... une satire d'une folle gaité É||

2» jj mfH

P AVEC PAULEY - ROGER TRÉVILLE g
COLETTE DARFEUIL - GERMAINE ROGER *•

L

K LA PETITE DAME DU VAGON-LIT» est un film j $M
qui vous fera rire du commencement à la fin ^^ffl

Hg Samedi et jeudi matinée à 3 h. âEvE HHBBf

Aéroport de Lausanne - BLÉCHERETTE
SAMEDI 21 AOUT, DÈS 14 HEURES

arrivée d'une cinquantaine d'avions participant an
Rallye aérfen infrernazionaf

Dimanche 22 août , dès 15 heures
(En cas de très mauvais temps, renvoi de huit Jours)

Magnifique fête de l'air
(Grand Meeting d'Aviation)

Match d'acrobatie aérienne entre
Gehrard ACHGELIS, champion allemand
et le Plt Walter HORNING, le brillant acrobate suisse

Participation rie nombreux « A s », programme inédit

J ^F \  
"V feutres \

7V j> nouveaux \

mm^ 7JLUR
¦Ëj|S ' - ' gâf t rava i l l ée .  Il accompagne au I

/ \ ^~7 ? Très chic modèle feutre lapin , pour È
I compléter vos ensembles sport. Ga- Jf
/ f V _V SÏ\ lotte de forme nouvelle travaillée ¦

/ r̂mNs-NT /  iH n>__. modiste. Joli mouvement , garni- ¦

I -ifiirii jinr^ ĵvV v̂ Cifffffl HW1"1— ture gros grain# H

m «g- \ «gj^. "i)  2' 1

/ L'élégant et indispensable relevé en \ ( | I
/ très beau feutre lapin, pour vos .,- V \

J toilettes d'entre-saison. Remarquez /  n \ I
/ l'important travail de nervu- __^***< ' x. I
/ res sur la passe. La calotte 

^*""" ^v
^
l

/ fuyante de forme très actuelle. -  ̂
^

| AM IOUVRi \l LA i®MWIAUïl £A I
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Tous les tours, *
MYRTIULES

tessinolses fraîches de la mon-
tagne. One caissette (de 5 kg.,
Fr. 2.80 ; une caissette de
10 kg., Pr. 5.30 franco Locarno
contre' remboursement. Fra-
tem Franscella, Locarno-
MlnusiO 2. AS 4093 Lo

^ÊB *9*9*%\m*l*W*WÊ*V*W*W*%»TMW*WÊÊ*̂KÊ*W*t*̂ *̂ *W*tUtmW*WK*\

I

Conservatoire de Bâte
Directeur : Hans Mùnch

OUVERTURE DES COURS : |
Lundi 20 septembre 1937

Prospectus par l'administrat ion , Leonhardstr . 6

Délai d'inscription : 15 septembre

Vêtements \
séries très ^s_

avantageuses *""¦"'- .

C0lliPifH.S QOif | 
Tous les louis, ^T

n 
. . MYRTIULES

¦ •¦¦¦ M__Hill» tessinolses fraîches de la mon-
fr / ic  rrranrf  rhm'y  tagne. One caissette*de 5 kg.,ires granu. ouuix ,r ^ 280 . une calgsetM d0

__ . 10 kg., Pr. 5.30 franco Locarno
rhOKSSÎOS contre remboursement. Fra-

I %HGIIII_i -VC-» ! ' tem Franscella. Locarno-
les dernières i j JggLf: 

AS 4093 I_<,
nouveautés, assor- **»*******»************»»****************̂

liment complet f a  gg|| 3̂^1(6
Confection Chemiserie Saint-Honoré 8, Neuchâtel !

—-——***********~——------——____¦__________—¦______—_____________—________ -gr— U _L. ¦._— wwKtrjf rrrmm
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Votre horaire? |

le Zénith ]

Prothos
Les chaussnres

Prothos pour dames
ne content que j

16»°
J. KURTH

NEUCHATEL

Pour vous
désaltérer

la maison
Vœgeli - Peseux

Tél. 81.126 I
vous fournira :
ORANGE SODA - GRAPE
FRUIT SODA - LIMONA-
DES - SIPHONS - SIROPS
Eaux minérales : ARKINA
HENNIEZ - LITHINÉS
Jus de fruits : RAISIN
D'OR - RAMSEI.

Van lia* vos vieux meu-
W CdSUCi. blea... ou échan-
gez-lea contre d'autres, mo-
dernes... à votre goût... notre
service d'échange est à votre
disposition pour tous rensei-
gnements. Reprise au plus
haut prix. — MEUBLES S.
MEYER, faubourg du Lac 31,
Neuchâtel, tél. 52.375. Choix
énorme de meubles neufs.

Bois de feu
Foyard, le stère 21 fr., sapin,
le stère 13 fr., fagots toutes
dimensions, rendu à domici-
le. Tél. 61.252. F. Imhof fils,
Montmollin *

Un produit «-
alimentaire 

est économique
dans la mesure 

seulement
où il est de 

bonne qualité
-ZIMMERMANN S.A.



NOUVELLES DIVERSES

Un automobiliste
neuchâtelois victime

d'un accident
SION, 19. — Une1 automobile pi-

lotée par M. Marcel Bourquin , voya-
geur de commerce à Neuchâtel , des-
cendant de Salvan, sur la plaine ,
est entrée en collision avec une voi-
ture qui venait en sens inverse et
que conduisait M. Joseph Emonet ,
de Martigny-Bourg.

Malgré l'allure modérée des deux
véhicules, le choc fut violent et tous
deux ont subi d'importants dégâts :
le premier pour 400 fr., le second
pou r 200 fr.

L'accident s'est produit au-des-
sous de Planaz , à un endroit où U y
a plusieurs tournants rapprochés et
où il n'y a pas possibilité de croi-
ser.

On a enregistré en Suisse
pendant le mois de juin

316,000 arrivées d'étrangers
BERNE, 19. — L'accroissement du

mouvement hôtelier en Suisse , qu 'a-
vait constaté le Bureau fédéral de
statistique au cours des mois d'avril
et de mai , par rapport aux mêmes
mois du printemps précédent , s'est
encore accentué au mois de juin.
Dans les 6720 établissements hôte-
liers en exploit at ion en juin , comp-
tant en tout 163,068 lits disponibles,
on a enregistré 316,000 arrivées en
1,269,000 nuitées. Comparativement à
l'année dernière, ces nombres accu-
sent une augmentation de près de
60,000 arrivées, ou de 23 pour cent.

Les impôts spéciaux sur les
grandes entreprises de détail

sont-ils souhaitables ?

LE FAIT DU JOUR

La question souvent discutée et
soulevée récemment encore aux
Chambres fédéra les concernan t le
prélèvement d'un impôt spécial sur
les grandes entreprises du commer-
ce de détail a engagé les autorités
compétentes à rédiger un rapport à
ce sujet. Ce rapport expose que le
Conseil fédéra l  estime impossible
que les cantons prélèvent un impôt
spécial sur les grandes entreprises
du commerce de détail dont l'activi-
té commerciale serait de la sorte
fortement entravée. Des impôts sp é-
ciaux de ce genre sont d'ailleurs
anticonstitutionnels et vont à ren-
contre de l 'égalité des droits et de
la libert é du commerce et de l'in-
dustrie. A vant la dévaluation du
franc suisse, on estimait que la Con-
fédération , pour rétablir l'équilibre
du budget , ne pouvait se passer d'un
impôt général sur le ch i f f r e  d'a f fa i -
res. Un impôt spécial sur le ch i f f r e
d'af fa ires  des grandes entreprises du
commerce de détai l aurait pu vrai-
semblablement être introduit dans
cette contribution. Depuis que le
franc suisse a été dévalué , l'intro-
duction d' un imp ôt général sur le
chiff re d'af fa ires  ne peut plus être
envisagée , pour des raisons avan t
tout de politi que des prix. La possi-
bilité d' g ajouter un impôt sp écial
sur les grandes entreprises du com-
merce de détail doit être de ce fai t
abandonnée.

Du point de vue du droit formel ,
le rapport relève qu'un pareil impôt
devrait être de nature permanente,
ce qui exigerait une revision de la
Constitution fédéra le. Du point de
vue purement fiscal , il convient de
relever que des impôts dans le gen-
re de celui frappant les commerces
à succursales, proposés non pas
dans un but fiscal mais pour des
f ins  de politi que commerciale, ne
sont pas désirables. De tels impôts
n'ont pas pour but de créer de nou-
velles ressources à l'Etat . On se de-
mande si la lutte contre certaines
manifestations de la vie économique
ne devrait pas revêtir une form e
plus honnête et plus directe que
celle qui consiste à surimposer les
maisons que l'on cherche à prohi-
ber. Il serait préférable d 'édicter les
restrictions et les interdictions né-
cessaires. Lorsqu on examine la
question d' un impôt spécial sur les
grandes entreprises du commerce de
détail , il est indispensable de tenir
compte des conséquences économi-
ques probables. Il importe de rele-
ver à ce suje t qu'un impôt spécial
relativement bas n'aurait pas grand
e f f e t , alors qu'une imposition très
élevée ne manquerait pas d'augmen-
ter la pression des prix sur le fabri-
cant et d' exercer une influence sur
les salaires et sur le coût de la vie.

Coup il'œiî sur les chemins de fer suisses
autrefois et aujourd'hui

C'est l'été! Des ! milliers d'ouvriers
et employés s'échappent des usines,
des ateliers et des bureaux et , avec
les touristes étrangers, prennent d'as-
saut les chemins de fer et les bateaux
pour apprendre à connaître les beau-
tés de la patrie. Mais ils sont peu
nombreux ceux qui songent aux ef-
forts qui ont été nécessaires pour
faire de nos chemins de fer fédéraux
l'instruanent qu'ils sont aujourd'hui.
Et pourtant, disait récemment M.
Matter, chef de l'exploitation « l'or-
ganisati on d'une entreprise de l'im-
portance des chemins de fer fédéraux
n 'est jamais achevée ».

Quoi qu 'il en soit , le réseau suisse
est sans conteste l'un des mieux or-
ganisés et l'un des mieux exploités
du continent européen. Pourtant , les
chemins de fer fédéraux ne jouissent
de cette renommée méritée que de-
puis relativement peu de temps. Au
début du siècle, alors que nos che-
mins de fer étaient entre les mains
de cinq compagnies privées, ils
avaient la plus mauvaise réputation
qui soit, aussi bien en Suisse qu'à
l'étranger. Et elle était justifiée. Le
parc des locomotives et des voitures
se trouvait dans un état lamentable.
Pendant la période transitoire de la
remise des réseaux à la Confédéra-
tion , de 1901 à 1903, les chemins de
fer fédéraux ne disposaient pas de
plus de 80 locomotives rapides (vi-
tesse maximum de 75 km./h.) en bon
état de marche. Les voitures de trains
directs avec plateforme fermée et
soufflet n 'étaient en usage que sur la
ligne du Gothard . Presque la moitié
des voitures étaient éclairées au pé-
trole bien que l'éclairage au gaz fût
en usage depuis longtemps à l'étran-
ger. Plus de la moitié des voitures
n 'avaient pas de toilettes.

Les gares n étaient pas mieux pour-
vues. Les rails et l'infrastructure
étaient incapables de supporter des
convois lourds roulant à grande vi-
tesse. La vitesse des trains express
suisses était de beaucoup inférieure
à celle qu 'on observait normalement
sur les réseaux étrangers. En 1900,
un train direct comprenant des voi-
tures de troisième classe mettai t 7 h.
20 minutes pour effec tuer le parcours
Zurich-Genève. Aujourd'hui , les trains
rapides légers des C. F. F. mettent 3
heures et 23 minutes . Des villes de
moyenne importance comme Saint-
Gall n 'avaient pas de communica-
tions par trains rapides sous pré-
texte que ce n 'était « pas n écessai-
re ».

Les plaintes sur les services ferro-
viaires constituaient une rubrique
permanente des journaux de l'épo-
que. Les compagnies, dont les capi-
taux se trouvaient en grande partie
entre les mains étrangères, se sou-

ciaient comme de « l'an quarante »
des intérêts et des besoins de la po-
pulation indigène. Afin de citer un
exemple parmi tant d'autres, rappe-
lons qu'un journal de la Suisse orien-
tale révélait en 1897 que les tarifs
intérieurs étaient si exagérés qu'il
était plus avantageux de faire venir
des pommes de terre de la Bohême
que du canton de Berne. Par contre,
les compagnies versaien t de riches
dividendes à leurs actionnaires étran-
gers, mais aux dépens des installa-
tions et de la sécurité. Si l'on songe
à la gabegie des chemins de fer suis-
ses à cette époque, on comprendra
l'indignation du conseiller fédéral
Welti déclarant devant les Chambres
fédérales que les chemins de fer suis-
ses étaient l'un des plus tristes phé-
nomènes de l'économie suisse. On
comprend dès lors pourquoi le peu-
ple suisse, en 1898, s'est prononcé à
une énorme majorité en faveur du
rachat.

Avec la création des chemins de
fer fédéraux, nous avons assisté à
l'édosion d'un n ouvel esprit, d'un
nouveau sentiment : celui de la res-
ponsabilité envers le peuple et l'éco-
nomie du pays. Aujourd'hui encore,
et plus que jamais , c'est dans cet es-
prit que nos chemins de fer sont ex-
ploités, qu'il s'efforcent de mettre à
la disposition du public les trains les
plus confortables, les services les
plus rapides et les plus précis, la sé-
curité la plus grande. Toutefoi s, la
modernisation d'un héritage aussi la-
mentable que celu i des compagnies
privées a coûté des sommes considé-
rables. Au cours des 15 premières an-
nées, les chemins de fer fédéraux ont
dû dépenser 300 millions de francs
(d'avant-guerre !) pour renouveler le
matériel roulant , les voies, restaurer
les gares, etc. Il va sans dire que ces
dépenses formidables ont largement
profité à l'industrie suisse.

Les corps des
ffëux touristes disparus

au Gervin sont retrouvés
horriblement mutilés

Les malheureux qui sont
Tchécoslovaques ont fait une
chute de près de mille mètres

ZER/MATT, 19. — Les deux touris-
tes qui ont disparu au Cervin ne
sont pas Autrichiens, mais deux jeu-
nes Tchécoslovaques, étudiants à
Prague et nommés Materna et Owes-
ny.

Partis la semaine précédente pou r
faire l'ascension du Cervin par l'a-
rête de Zmutt, ils n'ava ient pas re-
paru , mais on ne s'était pas trop in^
quiété, pensant que les alpinistes
étaient red escendus du côté italien.
Ce n'est que lorsque la disparition
fut confirmée, qu'une colonne de se-
cours partit de Zermatt et, après de
longues recherches, retrouva les res-
tes des deux malheureu x sur le gla-
cier de Zmutt.

Leurs corps, à la suite d'une chute
terrible de plus de mille mètres,
étaient horriblement déchiquetés et
méconnaissables. Ils ont été ramenés
à Zermatt.

Prière à nos abonnés qui
partent en villégiature de
joindre à chaque change-
ment d'adresse la somme de

50 centimes
(pour une absence de plus

d'un mois : Fr. L—)

Cette même finance est également
due par les abonnés qui notifient leur
changement d'adresse & la poste.

CHRONIQUE MILITAIRE

L'utilisation de l'emprunt
de défense nationale

La commission du Conseil des
Etats chargée d'examiner les propo-
sitions du Conseil fédéral concernant
l'emploi partiel du fonds créé en vue
d'un nouveau renforcement de la dé-
fense nationale a déjà décidé, en juil-
let , de se prononcer pour l'entrée en
matière, mais elle a désiré procéder
encore à quelques inspections avant
de prendre une décision définitive.
Ce voyage d'inspection a eu lieu
mardi et mercredi.

Comme une grande partie du cré-
dit , soit 21 millions sur un total de
58,5 millions de francs est réservée
pour les travaux de fortifications à
la frontière, la commission a visité
tout d'abord plusieurs ouvrages for-
tifiés, les uns terminés, les autres
en construction, de la frontière nord ,
sous la conduite du colonel comman-
dant de corps Labhart , chef de l'é-
tat-major général, et de son rempla-
çant , le colonel Huber.

Par Kloten , la commission s est en-
suite rendue dans le canton de Ber-
ne où elle a visité, mercredi, un dé-
pôt souterrain pour les munitions et
assisté à Thoune à diverses démons-
trations avec du nouveau matériel de
guerre. La commission a pu ainsi se
rendre compte de visu du soin qui
est apporté au renforcement de no-
tre défense nationale. Elle recom-
mandera au Conseil des Etats d'a-
dopter les propositions du Conseil
fédéral .

Les sports
CYCLISME

Ce qu'ont gagné les coureurs
du dernier Tour de Suisse
Des bruits fantaisistes ont couru

et continuent de courir sur les som-
mes soi-disant considérables qu'au-
raient gagnées certains coureurs cy-
clistes à l'occasion du Tour de Suis-
se. Il convient donc de donner quel-
ques précisions sur les gains effec-
tifs réalisés par les premiers du
classement général. Sur les 32,500
francs en espèces dont les organisa-
teurs disposaient pour récompenser
les premiers classés, le vainqueur,
Litschi, a reçu 4800 fr. Puis vient
Amberg avec 4000 fr. ; il est suivi
d'Egli avec 2000 fr., de Zimmer-
mann avec 1500 fr., de Blattmann
avec 1300 fr. et de W. Buchwalder
avec 1100 fr . Quant aux étrangers,
l'Italien Del Cancia a touché 2000
francs, le Belge Christiaens 1900 fr.
et l'Italien Mollo 1150 fr. Les autres
coureurs, qui ont pu moins bien se
placer, ont dû se contenter de 200
à 800 fr.

On voit qu'il y a loin de ces chif-
fres à ceux qu'on entend articuler
dans certains milieux. Et si l'on
songe aux efforts fournis et à l'éner-
gie déployée par les coureurs pen-
dant cette dure semaine, on trouve-
ra que leur récompense n'est pas
exagérée.

AUTOMOBILISME
Avant les courses

automobiles de Berne
Jeudi, les concurrents participant

aux courses automobiles qui se dis-
puteront sur le circuit du Bremgar-
ten ont commencé leurs essais.

On signale que la nouvelle voitu-
re Alfa Romeo, pilotée par Nuvo-
lari lors de la coupe Acerbo n'est
pas encore au point et ne prendra
pas le départ au Grand prix de
Suisse.

LA VILLE
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AU JOUR LE JOUR

L'activité des abattoirs
Sans doute n'est-il pas inutile de

renseigner nos lecteurs sur l'activité
des abattoirs de Serrières qui con-
tinuent à faire l'admiration de tous
ceux qui les viennent visiter et
dont la belle tenue fai t  grand hon-
neur à Neuchâtel .

En 1936 , on g a abattu 7754 tê-
tes de bétail dont 143 taureaux, 71
bœufs , 156 vaches, 520 génisses ,
2943 veaux, 146 moutons, 1 chèvre,
3734 porcs et 40 chevaux.

On sait qu'une surveillance très
sévère est exercée par le vétérinai-
re cantonal. Outre le bétail abattu
cité plus haut , M. Witschi a eu à vi-
siter 96,713 kilos de viande fraîche
importée dans la circonscription
communale , 224,087 kilos de prépa-
ration de viande, 29,224 kilos de vo-
lai/le, 15,531 kilos de poisso n et
13,467 kilos de gibier. Tout ce qui
n'a pas été reconnu parfaitement
propre à la consommation a été sé-
questré.

Un bel anniversaire
Deux sympathiques habitants des

Draizes — qui sont aussi depuis fort
longtemps de fidèles abonnés de la
Feuille d'avis de Neuchâtel — M. et
Mme Gustave Vogel, fêtent aujour-
d'hui le 40me anniversaire de leur
mariage.

AUX MONTAGNES

LE LOCLE
Lu enfant tombe

d'une fenêtre
Mercredi, vers 17 heures, la pe-

tite Braillard, âgée de 2 ans et demi,
qui était assise sur la tablette de fe-
nêtre d'un rez-de-chaussée, Reçues
No 12, est tombée sur la route.

Un médecin, appelé d'urgence, lui
prodiguai ses soins et ord onna le
transport de la petite blessée à l'hô-
pital. Cette dernière s'est fracturée
un bras dans sa chute.

VIGNOBLE

CORTAILLOD
Conseil général

(c) Le Conseil général s'est réuni lun-
di 16 courant. Deux demandes de crédit
figuraient à, l'ordre du Jour.

Le premier de 2000 fr. pour la correc-
tion du tournant du chemin forestier
DuPasquler.

En réalité, ainsi que le disait une
circulaire, le Conseil communal pensait
surtout aux sans-travail. Pour satisfaire
h certaines demandes de travail, notre
exécutif a estimé que c'était son devoir
de faire son possible pour occuper ces per-
sonnes, Jugeant qu'il est profondément
immoral de donner de l'argent sans exi-
ger du travail en compensation. La forêt
est m chantier aisément accessible et les
travaux prévus faciliteront le service des
grands chargements par camion.

Ce crédit oui sera couvert par un
prélèvement sur les excédents forestiers
fut accepté à l'unanimité.

Le deuxième de 1000 fr. pour occuper
les sans-travail le fut également après
quelques explications vu l'analogie de ces
deux demandes. H s'agit d'un crédit pré-
ventif donnant au Conseil communal
une certaine liberté d'action dans ses
secours par le travail. Tous les Indigents,
notamment les personnes d'âge, ne sont
pas aptent aux travaux éloignés de la
forêt.

Aux divers, on apprend que le classe-
ment des archives sera terminé vers le
15 septembre. Ce travail se poursuit si
consciencieusement qu'il fera grand
honneur à la commune tout en lui ren-
dant des services pratiques inapprécia-
bles.

VAL-DE -TRAVERS

SAINT-SULPICE
Trente ans d'activité

communale
(c) Dans une petite séance intime ,
le Conseil communal de Saint-Sul-
pice a remis à M. Jules Ray, garde-
police, une montre en argent avec
dédicace, en reconnaissance des ser-
vices rendus. M. Ray commence sa
31me année d'activité.

Du côté de la campagne
Les qualités d'une race

en cuniculture
«Tels parents, tels enfants» , dit

un proverbe.
Pour les lapins, la question d'hé-

rédité revêt aussi son importance.
Rien ne peut servir autant les in-
térêts d'un élevage d'animaux do-
mestiques que le choix de ses pro-
ducteurs.

Les qualités générales exigées des
reproducteurs mâles et femelles
sont : la rusticité, la fécondité , une
taille moyenne, une bonne qualité de
chair, une fourrure appréciée, une
humeur familière.

La rusticité et la vigueur du tem-
pérament facilitent l'élevage et font
résister les animaux aux causes
morbides multiples pouvant les at-
teindre.

Ne choisissez donc point pour re-
producteurs des animaux atteints de
maladies contagieuses ou hérédi-
taires, ni ceux qui auraient souffert ,
pendant la période de développe-
ment , de causes pouvant altérer leur
constitution physique : allaitement
insuffisant , sevrage trop hâtif , nour-
riture de mauvaise qualité , etc.

Pour celui qui s'attach e surtout a
la viande , la fécondité est une con-
dition de premier ordre. Un éleveur
d'animaux à fourrure peut considé-
rer la question comme moins im-
portante. Il vend peu , mais il vend
beau. Du reste , chez ces animaux
délicats, la fécondité est naturelle-
ment moins forte que dans les races
communes. Quant à la taille , il faut
reconnaître que ce sont les animaux
des espèces moyennes qui sont les
meilleurs pour un élevage industriel ;
ce sont ceux qui possèdent au plus
haut degré les qualités requises. Les
lapins de très grande taille, véri-
tables phénomènes , ne sont le plus
souvent élevés que par des ama-
teurs ayant  le loisir de leur donner
les soins spéciaux qu 'ils réclament.

La qualité de la chair diffère peu
d'une race à l'autre. Sous ce rap-
port , elles sont généralement toutes
bonnes. C'est la nourriture et les
procédés hygiéni ques de l'élevage
qui confèrent à la chair ses qualités
gastronomiques.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel

19 août
Température : Moyenne: 20.5. Minimum:

13.1. Maximum : 26.2 .
Baromètre : Moyenne : 722.7.
Vent dominan t  : Direction : sud - est.

Force : faible.
Etat du ciel : Clair ; Joran de 16 à 20 h.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel : 719.5)
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Niveau du lac : du 18 août , à 7 h., 429.68
Niveau du lac : du 19 août , à 7 h., 429.67

Température de l'eau : 20°
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280 Bàle + 17 Nuageux CaJrae
543 Berne . . . .+ 14 Tr. b tps »
587 Colre +17 Couvert >

1543 Davos +11 Nuageux »
632 Fribourg . -j- 15 Tr. b. tps »
394 Genève ... +15 » »
475 Claris + 15 Nuageux »

1109 Gôschenen +15 Brouillard »
566 Interlaken + 16 IT b. tps »
995 rh. -de-Fds +13 Brouillard »
450 Lausanne + 18 Pr. b. tps »
208 Locarno .. + 18 » >
Î76 Lugano .. + 17 » >
439 Lucerne .. + 16 » »
398 Montreux + 20 _> »
482 Neuchâtel + 17 » »
605 Kagaz + 16 Nungeux »
673 St-Uall . + 17 s »

1856 St-Morltz + 9 » »
407 Sc__ a _ f__ " + 16 Qq. nuag. »

1290 Schuls-Tar. + 10 Nuageux »
637 Slerre +15 Tr. b. tps »
562 Thoune .. + 13 «• »
389 Vevey .... +18 » >

1609 Zermatt .. + 7 » »
41» 7-urlch ... +18 Nuageux »

Bulletin météorologique
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LA VIE NATIONALE

du Jeudi 19 août 1937

Pommes de terre .. le kg. —.— 0.20
Haricots » 0.45 0.80
Pois > 0.70 0.90
Carottes » —.— o.au
Carottes nouvelles le paquet 0.15 0.20
Poireaux > 0.10 0.15
Choux la douz. 2.— 3.—Laitues » 1.20 1.50
Choux-fleurs la pièce 0.10 1.—
Oignons blancs ... le paquet —.— 0.20
Oignons Jaunes ... le kg. 0.35 0.40
Concombres la pièce 0.05 0.20
Pommes le kg. 0.30 0.6O
Poires » 0.40 1.—
Prunes » 0.70 0.80
Pruneaux » —.— 0 70
Noix » 1.— 1.40
Melon la pièce 0.40 1.—
Pêches le kg. 0.90 1.20
Raisin » 0.95 1.10
Oeufs la douz. 1.60 1.70
Beurre le kg. —.— 6.—
Beurre de cuisine .. » —.— 4.40
Promage gras ... » —.— 8.—
Promage demi-gras > —.— 2.60
Promage maigre ... » —.— 1.80
Miel > 3.50 4.—
Pain > 0.40 0.59
Lait le litre 0.31 0.32
Viande de bœuf .... le kg. 2.60 3.40
Veau » 2.90 4.—
Mouton > 2.20 4.40
Porc » 3.40 8.60
Lard fumé > —.— 8.20
Lard non fumé .... » —.— 3.60

MERCURIALE DU
MARCHÉ de NEUCHATEL

Bulletin
à découper

pour les personnes ne recevant
pas encore le journa l

Je déclare souscrire à. un abonne-
ment & la

Feuille d'avis de Neuchâtel
jusqu'au

30 septembre 1937 , 1.90
31 décembre 1937 . . 5.65

• Le montant de l'abonnement sera
versé à votre compte de chèques pos-
taux IV 178

• Veuillez prendre le montant de mon
abonnement en remboursement.

• Biffer ce qui ne convient pas.

Nom : _ _ 

Prénom : 

Adresse : ._ _, _ 

(Très Lisible)

Adresser le présent b u l l e t i n  dans
nne enveloppe non fermée, affran-
chie de S c. à

l'Administration de la
«Feuille d'avis de Neuchâtel»

___ ____¦¦ M-rn—rym _- mi—miim*»^M—»«^—^M^M

L'Imprimerie Centrale
et de la Feuille d'avis de Neuchâtel

vous livre

tous (aire-part
dans le minimum de temps

Exécution très soignée

L'Un ion Commerciale et l' Asso-
ciation des Vieux-Unionistes ont le
profond chagri n de faire part à
leurs membres du décès de

Monsieur Fritz GYGI
négociant à Rolle, très regretté et
dévoué membre honoraire.

L'incinération a lieu à Lausanne
le vendredi 20 août , à 10 h. 45.

Les comités.
lll lllMia_ __lil.lPlllllM ¦ll l____M-____M_W_S___M

Le comité de la Société neuchâ-
teloise d' entr 'aide mutuelle a le
profond regret de faire part à ses
membres du décès de

Monsieur Xavier VAGNIÈRES
membre fondateur

L'incinération aura lieu le ven-
dredi 20 août 1937.

Domicile: Devin-du-Village, 4, Ge-
nève.

BERNE, 19. — Un journa l a an-
noncé que le panonceau et la hampe
placés devant les bureaux occupés
par le représentant du général Fran-
co, à Berne, M. Bernabé Toca , avaient
été enlev.es par la police. Ces insi-
gnes ont eff ectivement disparu , mais
l'auteur de cet enlèvement est in-
connu.

L'affaire sera poursuivie par la po-
lice bernoise comme atteinte à la
propriété et vol , mais non pas com-
me violation du.droi t des gens, selon
l'article 41 du droit pénal fédéral ou
comme injure à un gouvernement
étranger, selon l'article 42 ; on con-
sidère, en effet , que le gouvernement
de Franco n 'est pas reconnu par la
Suisse et le panonceau de M. Toca
n 'est donc pas considéré comme un
emblème de souveraineté.

Le panonceau et la hampe
du représentant du général
Franco à Berne sont enlevés

par des inconnus

Chronique régionale
| VALLÉE DE LA BROYE

PAYERNE
La foire

(c) Contrairement aux foires du mois
d'août des années précédentes, celle
de jeudi a été très animée. Le beau
temps ayant permis de terminer la
rentrée des récoltes, les agriculteurs
sont venus nombreux.

Les vaches laitières sont recher-
chées et se payent un prix assez éle-
vé. Quant au bétail de boucherie, il
n'y a guère de changement sur les
prix des foires précédentes.

Les petits porcs ont la tendance
à la hausse ; la cause en incombe à
la forte récolte de pommes de terre
qui se trouve actuellement sur le
marché. Les agriculteurs ont , en ef-
fet , beaucoup de peine à écouler cet-
te marchandise et préfèren t l'engrais-
sement des petits porcs.

Les porcs gras sont assez rares et
bien demandés ; aussi n'y a-t-il aucu-
ne baisse à envisager sur la viande
de charcuterie.

Les vaches laitières se sont payées
de 800 à 1100 fr. Les génisses gras-
ses pour la boucherie, de 1 fr. 20
à 1 fr. 35 le kilo.

Les taureaux pour abattre , de 90 c.
à 1 fr . 15 le kg. ; les bœufs, 1 fr . 10
à 1 fr. 30 le kg. Les vaches maigres,
50 à 60 c. le kg.

Les porcelets de six semaines, 60
francs la paire ; ceux de sept à neuf
semaines, 80 fr. la paire ; les porcs
de trois à quatre mois, 120 fr. la
paire. Les porcs gras, 1 fr. 60 le kg.

Les moutons pour la boucherie,
1 fr. 30 à 1 fr . 40 le kg. ; les brebis
pour l'élevage, 60 à 70 fr. ; les
agneaux, 25 à 30 fr. Les veaux, 1 fr.
60 à 1 fr. 80 le kg. Les œufs, 1 fr. 30
la douzaine.

Il est arrivé sur le champ de foi-
re : 25 bœufs, 36 taureaux, 70 vaches,
45 génisses, 42 jeunes bovins , 2 chè-
vres, 48 moutons, 350 porcelets et
150 porcs moyens.

Il est arrivé par rail : 20 vagons
avec 133 têtes de gros bétail , et la
gare a expédié 44 vagons avec 215
têtes de gros bétail et 14 de petit
bétail .

LA R O T O N D E
Aujourd'hui , dans la grande salle,

S O I R Ë E  D ' A D I E U
de l'International Summer School

Entrée libre à tous

Journées cantonales de tir
BOUDRY

Le stand sera ouvert
Vendredi 20 août de 13 à 19 h.

Comité d'organisation.

Jusqu'au bout...
Ce titre suggestif est celui d'un

très beau roman dont le ton alerte
les péripétie s nombreuses et p as.
sionnantes, l'intérêt soutenu fon t le
plus grand honneur à son auteur,
M . Pierre Dhaël . Cette œuvre, dont
la publication commence aujour-
d'hui en feuilleton , enchantera nos
lecteurs.

Nous leur réservons d'ailleurs de
nombreuses surprises dans ce do-
maine. En les attendant , lisez tous,
aujourd'hui , le début de cette joli e
chose qu'est

Jusqu'au bout...

CHAPEAUX
ROBES, MANTEAUX
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Je vous consolerai comme une
mère console son fils, et vous serez
consolés. Esaïe, LXVI, 13.

Madame Henri Ducommun et sa
petite Henriette, à Noiraigue ; Mon-
sieur et Madame Edouard Ducom-
mun et leurs enfants , à Noiraigue et
Bâle ; Madame Elisa Wyss-Ducom-
mun et ses enfants , à Noiraigue et
Berne ; Madame Emma Duvanel-
Chopard et ses enfants, à Anières
(Genève) et Paris ; Madame Bertha
Chopard et sa fill e, à Noiraigue et
Lausanne ; Mademoiselle Elisa Cho-
pard , à Peseux ; Monsieur et Mada-
me Fritz Seller, à Wiler (Aarberg) ;
Madame et Monsieur Winkler, à
Dùrrenasch (Argovie) ; Monsieur et
Madame Seiler-Brùnimann, à Wiler,
ainsi que les familles parentes et al-
liées, ont la profonde douleur de
faire part du décès de

Monsieur Henri DUCOMMUN
leur très cher époux, papa, frère,
beau-frère, beau-fils, oncle, cousin et
parent, que Dieu a repris paisible-
ment à Lui, après quelques jours de
maladie, suite d'un accident, dans
sa 54me année.

Noiraigue le 19 août 1937.
Je ne suis pas seul, parce que

mon Père est avec moi.
Jean XVI, 32.

L'ensevelissement, avec suite, au-
ra lieu à Noiraigue le samedi 21
août 1937, à 13 h. 30.
Cet avis tient lieu de lettre de /aire-part.


